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Le président de la République inaugure l’usine de
dessalement de l’eau de mer “Fouka 2” à Tipasa

Attaf s’entretient avec 
son homologue russe

Algérie -Italie
Le projet d’interconnexion 

électrique au cœur des 
entretiens entre Sonelgaz 

et la société italienne 
“Zhero”

Boughali reçoit le chef de la délégation 
de l’UE en Algérie

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, a 
procédé, samedi dans la wilaya 

de Tipasa, à l’inauguration de l’usine 
de dessalement de l’eau de mer 
“Fouka 2”, dotée d’une capacité de 
production de 300.000 mètres cubes/
jour.
Ont assisté à la cérémonie 
d’inauguration de ce projet 
stratégique, le ministre délégué auprès 
du ministre de la Défense nationale, 
Chef d’Etat-Major de l’Armée 

nationale populaire, le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha, le ministre 
d’Etat, ministre de l’Energie, des 
Mines et des Energies renouvelables, 
M. Mohamed Arkab, le ministre de 
l’Intérieur, des Collectivités locales 
et de l’Aménagement du territoire, 
M. Brahim Merad, le ministre de 
l’Hydraulique, M. TahaDerbal, ainsi 
que les responsables des entreprises 
nationales chargées de la réalisation.
A cette occasion, le président de la 
République a écouté un exposé sur le 

déroulement des travaux et les étapes 
de réalisation de ce projet vital, qui 
s’étend sur une superficie de 7,15 
hectares.
Dotée d’une capacité de production 
de 300.000 mètres cubes/jour, 
cette nouvelle usine assurera 
l’approvisionnement en eau potable 
de 3 millions d’habitants des wilayas 
d’Alger, de Tipasa et de Blida.
Ce projet d’envergure s’inscrit dans le 
cadre du programme national décidé 
par le président de la République 

pour la réalisation de cinq grandes 
usines de dessalement de l’eau 
de mer dans les wilayas d’El Tarf 
(KoudietEddraouche), de Béjaïa 
(Tighremt-Toudja), de Boumerdès 
(Cap Djinet), de Tipasa (Fouka) et 

d’Oran (Cap Blanc), d’une capacité 
de production de 300.000 mètres 
cubes/jour chacune, pour un coût de 
près de 2,4 milliards de dollars.
Ces projets visent à renforcer la 
sécurité hydrique et à répondre aux 
besoins des citoyens en eau potable.
Ce programme national reposant 
sur les compétences nationales et 
les technologies de pointe reflète 
les grandes avancées réalisées par 
l’Algérie en matière de renforcement 
de la sécurité hydrique.

Le ministre d’Etat, ministre 
des Affaires étrangères, 
de la Communauté 

nationale à l’étranger et des 
Affaires africaines, M. Ahmed 
Attaf s’est entretenu, jeudi à 
Johannesburg (Afrique du Sud), 
avec le ministre des Affaires 
étrangères de la Fédération 
de Russie, Sergueï Lavrov, en 
marge de la première journée 
des travaux de la réunion 
ministérielle du G20, a indiqué 
un communiqué du ministère.
“A cette occasion, les deux 
parties ont salué les conclusions 
de la commission mixte algéro-

russe qui s’est réunie fin janvier 
dernier à Alger, et convenu 
de poursuivre les efforts 
pour renforcer le partenariat 
stratégique algéro-russe, 
notamment dans les volets 
économique et commercial, 
conformément aux hautes 
orientations des dirigeants 
des deux pays amis”, ajoute le 

communiqué.
Les deux ministres ont 
échangé également “les vues 
et analyses autour de plusieurs 
dossiers politiques et questions 
régionales et internationales, en 
tête desquels les développements 
de la question palestinienne et 
de la situation dans la région 
sahélo-saharienne”.
“Ils ont réaffirmé la convergence 
des positions des deux pays, 
fondées sur l’engagement envers 
les principes et les objectifs de 
la Charte des Nations unies”, 
conclut le communiqué.

Le président directeur 
général (PDG) de 
Sonelgaz, Mourad 

Adjal, s’est entretenu, mardi 
à Alger, avec la PDG de la 
société italienne “Zhero”, 
Alessandra Pasini, sur les 
voies et moyens de tirer 
profit de l’expertise italienne 
pour accélérer la cadence 
de la réalisation du “projet 
stratégique d’interconnexion 
électrique entre les réseaux 
Algérien et Italien via un câble 
sous-marin, pour exporter 
l’électricité propre vers 
l’Europe à travers l’Italie”, 
indique un communiqué du 
Groupe.
Lors de cette rencontre, qui 
s’est déroulée en présence de la 
représentante de l’ambassade 
d’Italie à Alger et de cadres de 
Sonelgaz et de la société Zhero, 
M. Adjal a mis en lumière “les 
grands projets que Sonelgaz 
s’attèle à réaliser, dans le cadre 
de la mise en œuvre du projet 
de 15.000 mégawatts d’énergie 
renouvelable”, soulignant “les 
grandes capacités du Groupe en 
matière de production d’énergie 
traditionnelle, lui permettant de 
disposer d’un mix énergétique 
garantissant la continuité 
de l’approvisionnement de 
l’Europe en énergie”.
Le même responsable a 
précisé que ces facteurs “font 

de l’Algérie, par le biais 
de Sonelgaz, un partenaire 
stratégique pour tout opérateur 
énergétique, notamment la 
société “Zhero”, relevant 
le “potentiel énergétique 
important de l’Algérie 
considérée comme un pôle 
énergétique durable et fiable”.
De son côté, Mme Pasini a 
fait part de “la volonté de sa 
société de participer à la mise 
en œuvre de ce projet pivot 
pour l’Europe, au regard de 
l’importance de l’Algérie en 
tant que fournisseur énergétique 
important et fiable”.
La société italienne “Zhero” 
est considérée parmi les 
sociétés pionnières en matière 
de prestation de solutions et 
de développement de projets 
énergétiques, dont ceux 
liés aux énergies nouvelles 
et renouvelables et à leur 
stockage, ainsi qu’en matière 
de raccordement énergétique, 
de limitation des émissions, 
de réduction de la facture de 
production et de soutien du 
contenu local en utilisant les 
technologies modernes.

Le président de l’Assemblée 
populaire nationale (APN), 
M. Brahim Boughali, a 

reçu, jeudi à Alger, le chef de la 
délégation de l’Union européenne 
(UE) en Algérie, l’ambassadeur 
Diego MelladoPascua, indique un 
communiqué de l’Assemblée.
A l’entame de cette rencontre qui 
s’est déroulée au siège de l’APN, 
en présence de son vice-président, 
Monder Bouden, M. Boughali a 
salué “le niveau des relations entre 
l’Algérie et l’Union européenne 
(UE) remontant à 46 ans”, notant 
que “l’Algérie, depuis l’accession 
de M. Abdelmadjid Tebboune, à 
la magistrature suprême du pays, 
emprunte une nouvelle voie dans 
ses relations économiques avec 
l’UE, et l’ensemble des partenaires, 
en réponse à de nouvelles données 
économiques visant à renforcer le 
principe gagnant-gagnant dans les 
relations bilatérales”.
Evoquant la coopération 
parlementaire entre les deux 
parties, le président de l’APN a 

“déploré le manque d’efficacité de 
la commission mixte Algérie-UE, 
qui n’a tenue qu’une seule session 
depuis sa création”.
Au plan international, M. 
Boughali a “réaffirmé les positions 
immuables de l’Algérie notamment 
le respect de la souveraineté des 
Etats et la non-ingérence dans 
leurs affaires intérieures, ainsi que 
le soutien aux causes justes, à leur 
tête la question sahraouie qui doit 
être réglée, a-t-il dit, sur la base 
du principe d’autodétermination et 
selon les résolutions et les décisions 
des Nations unies”.
Evoquant la question palestinienne, 
M. Boughali “a déploré la politique 
de double standard adoptée par le 
Parlement européen”, appelant les 

Etats membres de l’UE à “s’aligner 
sur la position de l’Espagne, de 
l’Ireland et de la Slovénie relative 
à la reconnaissance de l’Etat de 
Palestine”.
“Il également salué la position de 
l’UE en faveur de la décision de la 
Cour internationale de justice (CIJ) 
émise en juillet 2024, qualifiant la 
présence sioniste d’illégale”.
Boughali a proposé “d’organiser 
une journée d’étude sur les 
mécanismes d’association entre 
l’Algérie et l’UE, et de prospection 
des perspectives de coopération”.
De son côté, M. Pascua a 
considéré que la proposition de M. 
Boughali constitue “une occasion 
propice pour examiner l’état de 
l’Accord d’association Algérie-
UE, et d’explorer les moyens 
de le renforcer”, soulignant 
que “l’Algérie est un partenaire 
essentiel pour l’Europe, d’autant 
plus qu’elle est le deuxième 
fournisseur du Gaz, et un acteur clé 
pour la stabilité de la région”.
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L’allocation touristique de 750 € sera disponible 
après l’Aïd El-Fitr

Hadj 2025 : 
Formation des pèlerins et ouverture des inscriptions en ligne

Les pensions des moudjahidines et des ayants droits revues 
à la hausse en 2025

L’Office national du 
Pèlerinage et de 
la Omra (ONPO) 

et le ministère des Affaires 
religieuses et des Wakfs ont 
annoncé plusieurs mesures pour 
accompagner les futurs pèlerins 
de la saison 1446h/2025. Ces 
initiatives visent à faciliter les 
démarches administratives et à 
assurer une préparation optimale 
pour l’accomplissement du Hadj.
Le ministère des Affaires 
religieuses et des Wakfs a 
annoncé la mise en place de 
centres de formation et de 
formation dédiés aux pèlerins. 
Ces centres ont pour objectif 
d’aider les futurs pèlerins à 
mieux comprendre et exécuter 
les rites du Hadj conformément 
aux prescriptions religieuses.

Ainsi, dans un communiqué, la 
tutelle a précisé que ces sessions 
de formation, organisées en 
collaboration avec l’ONPO, 
offrent aux pèlerins une 
assistance complète pour 
accomplir leur voyage dans 
les meilleures conditions. Les 
autorités religieuses encouragent 
tous les citoyens concernés à 
s’informer sur ces formations 
en contactant ou en se rendant 
directement aux directions 
locales des affaires religieuses 
et des Wakfs dans leur wilaya de 
résidence.

Ouverture des inscriptions 
en ligne pour le Hadj 2025

Par ailleurs, l’ONPO a annoncé 
ce mercredi le lancement de 
l’opération d’ouverture des 
comptes électroniques via le 

portail algérien du Hadj et 
l’application mobile. Cette 
démarche numérique vise à 
faciliter l’inscription et la gestion 
des documents nécessaires au 
voyage.
L’Office national du Pèlerinage 
invite ainsi tous les citoyens 
ayant été retenus pour accomplir 
le Hadj cette année à créer leurs 
comptes électroniques dès ce 
mercredi après-midi. Pour ce 
faire, les pèlerins doivent se 
rendre sur la plateforme officielle 
accessible via le lien : https://
bawabetelhadj.dz.
Un accompagnement complet 

pour un pèlerinage serein
Avec la mise en place de ces 
mesures, les autorités algériennes 
souhaitent garantir aux futurs 
pèlerins une préparation complète 

et un accompagnement optimal à 
toutes les étapes de leur voyage 
sacré. L’ouverture des centres 
de formation et l’intégration 
d’outils numériques facilitent 
donc l’accès aux informations 
et simplifient les démarches 
administratives, assurant ainsi un 

pèlerinage organisé et conforme 
aux attentes des fidèles.
Les autorités invitent donc les 
futurs pèlerins à s’informer dès 
maintenant sur ces initiatives 
afin de bien préparer leur départ 
et d’accomplir leur Hadj en toute 
sérénité.

Le dernier numéro du 
Journal officiel n° 11 a 
annoncé la publication 

d’un décret exécutif important 
pour plusieurs catégories de 
citoyens. Ce texte porte sur 
l’augmentation des allocations 
attribuées aux anciens 
combattants, aux ayants droit des 
martyrs, aux anciens combattants 
blessés, ainsi qu’aux victimes 
civiles et victimes des mines 
explosives. Les ayants droit de 
ces victimes sont également 
concernés par cette mesure.
Augmentation des allocations 

pour les moudjahidines 
et ayants droit : 

Un nouveau décret publié
Ce décret s’inscrit dans la 
continuité des engagements pris 
par les autorités pour reconnaître 
et honorer les sacrifices de 
ceux qui ont contribué à 
l’histoire et à la stabilité du 

pays. La revalorisation des 
allocations vient répondre à des 
revendications de longue date, 
exprimées par les associations 
représentant ces différentes 
catégories. Celles-ci avaient 
souligné l’importance d’une aide 
financière accrue pour faire face 
aux coûts de la vie en constante 
augmentation.
L’augmentation des allocations 

s’applique à différentes 
catégories. Les anciens 
combattants bénéficient d’une 
hausse significative de leur 
pension, destinée à mieux 
reconnaître leur rôle dans les luttes 
historiques du pays. Les ayants 
droit des martyrs, notamment les 
veuves et les enfants, voient leurs 
indemnités renforcées pour leur 
assurer un niveau de vie digne 

et respectueux des sacrifices 
familiaux consentis.

Renforcement des 
indemnisations pour

 les victimes civiles et leurs 
familles

Les victimes civiles, qu’elles 
aient été blessées dans des 
attentats ou dans d’autres 
événements violents, sont 
également concernées par cette 
mesure. Cette catégorie inclut 
également les victimes de mines 
explosives, un fléau qui a causé 
des souffrances importantes au 
cours des décennies passées. 
Le décret prévoit également 
des indemnités accrues pour 
les ayants droit de ces victimes, 
garantissant un soutien durable 
pour leurs familles.
Les autorités ont également 
précisé que cette revalorisation 
entre dans le cadre 
d’un programme global 

d’amélioration des prestations 
sociales. Ce programme vise à 
renforcer la solidarité nationale 
en direction des catégories les 
plus vulnérables et des familles 
ayant souffert dans le passé.
Les représentants des différentes 
associations concernées ont 
accueillis favorablement cette 
mesure. Certains ont cependant 
appelé à une vigilance permanente 
pour que l’application de ce 
décret soit effective et réalisée 
dans des délais raisonnables.
En somme, la publication de 
ce décret constitue une étape 
importante pour honorer les 
sacrifices et répondre aux 
besoins des héros et victimes 
de l’histoire nationale. Cette 
décision témoigne de la volonté 
des autorités d’offrir une 
reconnaissance concrète et de 
garantir un avenir plus digne 
pour ces populations.

Le ministre des Finances, 
Abdelkrim Bouzred, 
a annoncé ce jeudi, 

lors d’une séance plénière à 
l’Assemblée populaire nationale 
(APN) consacrée aux questions 
orales adressées à plusieurs 
membres du gouvernement, que 
l’allocation touristique entrera 
officiellement en vigueur après 
l’Aïd El-Fitr.
Pour rappel, le président 
Tebboune avait ordonné, lors 
d’une réunion du Conseil des 
ministres début décembre dernier, 
d’augmenter la subvention 
touristique à 750 euros par an 
pour les voyageurs adultes et 
à 300 euros pour les mineurs, 
tout en portant la subvention du 
pèlerinage à 1000 dollars.

L’allocation touristique 
algérienne passe à 750 euros :

 Ce qu’il faut savoir
Contrairement à l’ancien 
système, où il était possible 
d’obtenir l’allocation touristique 
en présentant simplement une 
quittance de sortie du territoire 
national, les nouvelles règles sont 
plus strictes. Désormais, seuls 
les voyageurs ayant un voyage 
confirmé à l’étranger pourront 
prétendre à cette allocation.
Les documents justificatifs requis 
incluent le visa, le billet d’avion 
et l’assurance voyage. Cette 
mesure vise à éviter les abus et 
à garantir que l’allocation serve 
bien à financer des déplacements 
réels.
Il est également important de 

noter que les voyageurs se 
rendant à l’étranger par voie 
terrestre pourraient être exclus 
du programme.
Pour accompagner cette 

augmentation, des bureaux 
de change ont été ouverts au 
niveau de la gare maritime du 
Port d’Alger et de l’aéroport 
d’Alger. Cette initiative permet 

aux voyageurs d’obtenir leurs 
devises plus facilement et de 
manière plus sécurisée.
Les modalités de versement 
ont également été simplifiées : 
les voyageurs pourront retirer 
leurs devises directement auprès 
des guichets de la Banque 
d’Algérie situés dans les halls 
d’embarquement.
Bien que cette mesure soit 
accueillie positivement par de 
nombreux Algériens, certaines 
questions restent en suspens. 
Les textes d’application de cette 
mesure, qui devraient être publiés 
prochainement, préciseront les 
modalités exactes de versement 
de l’allocation et les documents 
justificatifs à fournir.
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Évaluation des acquis :

 Le Ministère de l’Éducation Nationale 
annonce l’élargissement du système

Carte CHIFA 2 :
Durée de validité, plafond 

de remboursement et 
avantages

Statut particulier du secteur de l’Education:

 Réception des propositions de 
28 organisations syndicales

Santé : 

Baisse du nombre des malades 
transférés à l’étranger grâce 

aux efforts de l’Etat

La Caisse nationale des 
assurances sociales pour 
les travailleurs salariés 

(CNAS) a récemment dévoilé les 
caractéristiques et les nouveaux 
avantages de la carte CHIFA 2.
Dans une publication sur sa page 
officielle Facebook, la CNAS a fourni 
des détails sur cette carte destinée aux 
assurés sociaux. Voici les principaux 
points à retenir :
1.	 Une capacité de stockage 
d’informations élargie :
o	 La carte peut enregistrer 
les 40 dernières ordonnances 
électroniques prescrites.
o	 Elle conserve également 
les informations sur les 400 derniers 
médicaments délivrés.
2.	 Un système de chiffrement 
de haute sécurité : Les données 
contenues dans la carte sont protégées 
par un système de cryptage avancé, 
garantissant la confidentialité des 
informations médicales.
3.	 Accès aux médicaments 
prescrits et délivrés : Les bénéficiaires 
peuvent consulter l’historique 
complet des médicaments qui leur ont 
été prescrits et délivrés.
4.	 Une durée de validité de 10 
ans : La carte est valable pendant une 
décennie, offrant ainsi une solution 
durable et pratique pour les assurés.
5.	 Une conception robuste 
: Fabriquée avec des matériaux de 
haute qualité, la carte est résistante à 
l’usure et aux dommages.
6.	 Informations 
administratives et médicales 
supplémentaires :
La carte permet d’inclure des données 
importantes telles que : Le sexe, la 
catégorie de l’assuré, les maladies 
chroniques et les droits à la prise en 
charge des affections de longue durée.
7.	 Sécurité renforcée avec un 
code PIN : Un code PIN peut être 
ajouté pour sécuriser l’utilisation 
de la carte, offrant une protection 
supplémentaire contre toute 

utilisation frauduleuse.
8.	 Photo intégrée dans la 
puce électronique :  Pour renforcer la 
sécurité, en plus de la photo visible 
sur la carte, une image du bénéficiaire 
est également stockée dans la puce 
électronique.
Carte CHIFA 2 : Un plafond de 
remboursement rehaussé et une 
extension du tiers-payant
La CNAS a également apporté une 
amélioration notable concernant 
le plafond de remboursement par 
ordonnance. Depuis décembre 2023, 
ce plafond a été augmenté, passant de 
3 000 DA à 5 000 DA, grâce à la carte 
CHIFA 2.
Cette mesure bénéficie 
particulièrement aux assurés ne 
souffrant pas de maladies chroniques, 
leur permettant ainsi d’accéder à 
des soins de qualité sans contrainte 
financière excessive.
Par ailleurs, le système de tiers-
payant a été étendu, simplifiant 
davantage les démarches pour les 
bénéficiaires et réduisant les avances 
de frais lors des consultations ou 
des achats de médicaments. Ces 
évolutions s’inscrivent dans une 
volonté d’améliorer l’accès aux soins 
et de renforcer la protection sociale 
des assurés.
Cette nouvelle version de la carte 
CHIFA représente une avancée 
significative en matière de gestion des 
données de santé, offrant aux assurés 
un outil moderne, sécurisé et pratique 
pour suivre leurs soins médicaux. 
Avec ses multiples fonctionnalités, 
elle s’inscrit dans une démarche 
d’amélioration continue des services 
proposés par le CNAS.

Le ministère de l’Education 
nationale a annoncé, samedi, 
dans un communiqué, avoir 

reçu les propositions et observations 
de 28 organisations syndicales 
accréditées concernées par le 
statut particulier des fonctionnaires 
appartenant aux corps spécifiques 
de l’Education nationale et du 
décret exécutif instituant le 
régime indemnitaire, précisant 
qu’il entamera leur examen dès 
aujourd’hui.
Le ministère s’est félicité de 
“l’adhésion positive” de toutes 

les organisations syndicales 
concernées, au mécanisme de 
concertation adopté, et de leur 
engagement à soumettre les 
propositions dans les délais 
impartis, les propositions de 28 
organisations syndicales ayant été 

reçues à la date butoir fixée au jeudi 
20 février 2025.
Le ministère a indiqué qu’il 
entamera l’examen des observations 
et des propositions soumises dès 
samedi 22 février jusqu’au 1er 
avril 2025”, avant de rencontrer les 
organisations syndicales à partir 
du dimanche 06 avril selon un 
calendrier qui sera annoncé début 
avril, pour la tenue des assises 
bilatérales sur les points inscrits.
Une séance plénière sera tenue à 
l’issue des assises bilatérales, selon 
la même source.

Le ministre de la Santé, 
AbdelhakSaihi, a affirmé, 
vendredi à Alger, que les 

efforts de l’Etat et les moyens 
mobilisés en vue d’une prise en 
charge optimale des patients, ont 
permis de réduire le nombre de cas 
transférés à l’étranger pour soins.
Dans une allocution prononcée 
lors du séminaire international 
sur le cœur de l’enfant, M. Saihi a 
précisé que “grâce aux compétences 
médicales formées par les 
universités algériennes, ainsi qu’aux 
moyens mobilisés pour une prise 
en charge optimale des patients, le 
nombre de cas transférés à l’étranger 
pour soins a été réduit, se limitant 
désormais à cinq (5) spécialités”, 
indiquant que “la sécurité sanitaire, 
comme déjà affirmé par président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, fait partie intégrante de la 
souveraineté nationale”.
Le ministre a également indiqué que 

les personnes atteintes de “scoliose” 
seront prochainement prises en 
charge au niveau des hôpitaux d’Ain 
Benian et d’Oran.
Outre l’aspect préventif, le ministère 
prévoit la création de pôles sanitaires 
spécialisés sur l’ensemble du 
territoire national pour assurer 
une prise en charge optimale au 
patient et alléger les contraintes de 
déplacement vers le nord, précisant 
que les établissements hospitaliers 

disposent d’une grande expérience 
et joueront un rôle pivot dans la 
création de ces pôles, ajoute le 
ministre.
A cette occasion le ministre de la 
Santé a rappelé que l’hôpital de 
cardiologie pédiatrique, situé à 
Mahelma (Alger ouest), est doté 
d’équipements médicaux de pointe, 
ce qui fera de lui une référence pour 
les pôles similaires, lesquels seront 
créés dans d’autres wilayas du pays.

Le Ministère de l’Éducation 
Nationale a décidé 
d’étendre l’évaluation 

des acquis scolaires aux élèves 
des classes de deuxième, 
troisième et quatrième années du 
cycle primaire. Cette initiative 
vise à améliorer le système 
d’évaluation pédagogique et 
à assurer un meilleur suivi du 
niveau des apprenants.
Dès le dernier trimestre de 
l’année scolaire en cours, une 
évaluation des compétences 
orales et écrites sera alors mise 
en place, culminant avec le « 
nouveau Sanqième », prévu les 
11 et 12 mai prochains. Seules 
deux matières essentielles seront 
concernées : la langue arabe et 

les mathématiques.
Un envoi ministériel du 19 
février, signé par le Directeur 
Général de l’Éducation, M. 
Kassem Djellane, souligne 
l’importance de cette expansion 
inédite dans l’histoire de 
l’éducation nationale. L’objectif 
principal est d’évaluer la 
maîtrise des compétences 
fondamentales, de repérer les 
difficultés d’apprentissage et de 
proposer des mesures correctives 
appropriées.
Ainsi, l’exploitation des résultats 
des évaluations des années 
scolaires 2022/2023 et 2023/2024 
permettra d’affiner les stratégies 
d’enseignement et d’améliorer la 
qualité de l’éducation.

Quel est le calendrier et quelles 
sont les modalités de l’évaluation 
?
La planification de ces 
évaluations suit un calendrier 
précis. L’élaboration et 
l’impression des sujets d’examen 
commenceront le 6 avril et se 
poursuivront sur 25 jours. La 
responsabilité de cette tâche 
incombera aux inspecteurs de la 
langue arabe, en collaboration 
avec des enseignants qualifiés et 
les directeurs d’école primaire.
Concernant le contenu des 
évaluations, les élèves de 
deuxième année seront donc 
testés en arabe sur l’épreuve 
« performance coranique » 
(orale) et « compréhension 

écrite » (examen écrit). En 
mathématiques, ils devront 
démontrer leur maîtrise du 
système de numération et de la 
résolution de problèmes.
Pour les élèves de troisième 
et quatrième années, quatre 
compétences en arabe seront 
alors évaluées : la compréhension 
et l’expression orale, la lecture 
et la production écrite. Les 
épreuves de compréhension 
écrite et de production écrite 
dureront chacune 45 minutes.

Les évaluations écrites se 
dérouleront donc sous la 
supervision des enseignants, les 
11 et 12 mai. Les résultats des 
évaluations orales devront être 
enregistrés sur la plateforme 
numérique de l’éducation avant 
le 22 mai. Pour garantir le bon 
déroulement de cette nouvelle 
mesure, le ministère demande 
aux directeurs académiques 
d’organiser des réunions de 
coordination avec les inspecteurs 
de la langue arabe afin de s’assurer 
du respect des directives et du 
calendrier établi. Cette initiative 
marque une avancée significative 
dans l’évaluation continue et 
l’amélioration des pratiques 
éducatives.
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Ramadan :
Un plan gouvernemental pour assurer la disponibilité 

des viandes et stabiliser les prix

Le CREA lance l’initiative de réduction des prix durant 
le mois de Ramadhan

Oran : 
Ouverture de la 2ème édition du Salon du commerce 

électronique et des services en ligne

Le wali de Tiaret, 
Khalil Saïd, a annoncé 
la réouverture 

exceptionnelle du marché 
hebdomadaire aux bestiaux de 
la commune de Sougueur. La 
réouverture du marché, prévue 
chaque samedi matin de 5 heures 
à midi, concernera exclusivement 
les éleveurs et propriétaires de 
bétail de la wilaya de Tiaret. 
Cette restriction permettra de 
limiter les risques de propagation 
des maladies animales dans la 
région.
Pour garantir des conditions 
sanitaires optimales, les 
autorités ont instauré plusieurs 
mesures de prévention. 
L’Inspection vétérinaire et les 
services municipaux d’hygiène 
superviseront l’ensemble des 
opérations. Ils appliqueront 
également un principe de « 
circulation à sens unique » afin 
de faciliter le contrôle vétérinaire 
et de réduire les risques de 

contamination.
Une surveillance continue 

et une fermeture 
en cas d’aggravation

La municipalité de Sougueur sera 
responsable de la désinfection 
du marché, notamment à travers 
la mise en place de bassins de 
décontamination aux entrées et 
sorties. En cas d’aggravation 
de la situation sanitaire dans la 
wilaya, les autorités se réservent 
le droit de fermer à nouveau le 
marché. L’exécution de cette 
décision sera confiée au wali 
délégué de la circonscription 
administrative de Ksar Chellala, 
au secrétaire général de la wilaya 
et aux services de sécurité et 
d’agriculture.

Un plan gouvernemental 
pour assurer la disponibilité 

des viandes
En parallèle de cette réouverture, 
le gouvernement a alors pris 
plusieurs mesures pour assurer 
l’approvisionnement en viande 

rouge et blanche. Une partie 
du cheptel sera spécialement 
destinée à l’Aïd al-Adha afin 
d’éviter une flambée des prix et 
de garantir une offre suffisante.
Le ministre de l’Agriculture, du 
Développement rural et de la 
Pêche, Youssef Charfa, a alors 
précisé que cette stratégie repose 
sur la valorisation des filières 
animales, notamment celle de la 
viande rouge. L’objectif principal 
est d’intensifier la production 
locale tout en préservant les 
races nationales.
Pour encourager l’élevage et 
améliorer les conditions de 
production, le gouvernement a 
mis en place plusieurs dispositifs 
d’accompagnement :
•Vaccination gratuite du bétail.
•Subventions pour l’achat 
d’aliments comme l’orge 
fourrager et le son.
•Réhabilitation des pâturages et 
régulation du pâturage intensif.
•Facilité d’accès aux terres 

agricoles et aux crédits destinés 
au développement de l’élevage.
Les autorités ont mis en plus 
une commission nationale en 
décembre 2024 pour relancer 
la production locale de 
viande rouge. Elle regroupe 
des représentants de l’Union 
nationale des agriculteurs 
algériens et de la Chambre 
nationale de l’agriculture.
Un équilibre entre importation 

et production locale
Pour garantir la stabilité du 
marché et éviter toute pénurie, 
les autorités ont accordé des 
licences d’importation de 
viande rouge fraîche, de veaux 
d’engraissement et de bovins aux 
opérateurs économiques.

Une commission 
interministérielle a mis en place 
un dispositif pour superviser ces 
importations et assurer leur bon 
déroulement.
En parallèle, plusieurs 
entreprises publiques du secteur 
agroalimentaire ont signé un 
accord de partenariat afin de 
constituer un stock stratégique 
de viande rouge et blanche. Elles 
distribueront ces stocks à des 
prix abordables via des points de 
vente agréés.
Enfin, les autorités ont conclu des 
accords sanitaires avec plusieurs 
pays exportateurs pour éviter tout 
problème logistique susceptible 
de perturber l’approvisionnement 
national.
Grâce à ces mesures, le 
gouvernement espère stabiliser 
les prix, renforcer la filière 
de l’élevage et garantir un 
approvisionnement régulier en 
viande rouge et blanche pour les 
consommateurs.

Le Conseil du renouveau 
économique algérien 
(CREA) a lancé, pour la 

deuxième année consécutive, 
l’initiative de réduction des prix des 
produits de large consommation à 
l’occasion du mois de Ramadhan, 
incluant plus de 880 produits.
Le coup d’envoi de cette 
initiative placée sous le slogan 
“Nationalistes économiquement, 
unis socialement”, a été donné lors 
d’une conférence de presse animée 
par le président du CREA, Kamel 
Moula, en présence du ministre 
du Commerce intérieur et de la 
Régulation du marché national, 
Tayeb Zitouni et du ministre de 
l’Agriculture, du Développement 
rural et de la Pêche, Youcef 
Cherfa, ainsi que d’organisations 
professionnelles et de nombre 
d’opérateurs économiques.
A cette occasion, M. Moula 
a indiqué que cette initiative 
vient en réponse à la démarche 
du ministère du Commerce 
intérieur et de la Régulation 

du marché national, visant à 
renforcer l’approvisionnement 
des marchés locaux en produits de 
large consommation en quantités 
suffisantes et à des prix réduits 
durant le mois de Ramadhan, 
rappelant “la réussite de cette 
initiative l’année dernière”.
Le président du CREA a relevé que 
cette initiative se distingue cette 
année par l’élargissement de la 
participation pour englober un plus 
grand nombre d’entreprises, aussi 
bien celles affiliées au Conseil ou 
d’autres.
Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre de la démarche du Conseil 
visant à faire de ce mois sacré 
une opportunité renouvelée 
pour promouvoir la solidarité et 
ancrer l’esprit de la citoyenneté 
économique, de manière à ce que 
ces initiatives ne soient pas une 
simple mesure exceptionnelle mais 
plutôt une pratique durable, a-t-il 
ajouté.
“L’engagement des entreprises 
ne doit pas être un choix mais 

plutôt une responsabilité envers 
le citoyen”, a-t-il soutenu, avant 
d’ajouter que ces initiatives 
“doivent contribuer à la stabilité 
du marché, à la préservation du 
pouvoir d’achat”.
De son côté, M. Zitouni a estimé 
que cette initiative “volontaire” 
des propriétaires des entreprises 
économiques, prouve que ces 
derniers “sont des opérateurs 
économiques patriotes et solidaires 
avec le consommateur, à travers la 
réduction des prix d’environ 880 
produits”.
Zitouni a appelé, à cette occasion, 
à une participation qualitative 
au programme des marchés de 
proximité dont l’ouverture a 
débuté et dont le nombre s’élève 

à près de 600 marchés à travers le 
pays, en vue d’assurer la régulation 
et l’approvisionnement régulier 
durant Ramadhan.
Le ministre a en outre souligné 
l’engagement des pouvoirs publics 
à mettre en place les moyens 
nécessaires à la mise en œuvre 
d’une politique commerciale 
cohérente et coordonnée, ajoutant 
que ses services œuvrent à élaborer 
un ensemble de textes juridiques 
qui, a-t-il dit, seront publiés après 
Ramadhan, et ce pour réguler et 
structurer le marché national et 
les chaînes des valeurs, et partant 
“mettre fin à la pénurie et aux 
perturbations de certains produits”.
Il a également assuré que les 
orientations ont été données 
aux directeurs du commerce 
intérieur, en vue de faire preuve 
de hauts degrés de coordination 
et de préparation, de concert avec 
les responsables des services 
agricoles et les directeurs de 
l’Industrie des wilayas, en vue 
de veiller à la pérennisation de 

l’approvisionnement du marché 
national.
Pour sa part, M. Cherfa a salué ces 
initiatives qui visent à protéger 
le pouvoir d’achat et à assurer 
la disponibilité des différents 
produits à des prix compétitifs.
Rappelant que ses services 
s’attèlent, depuis quatre mois, à la 
préparation du mois de Ramadhan 
pour assurer la disponibilité des 
produits en termes de quantité 
et de qualité, M. Cherfa a appelé 
à intensifier les efforts entre les 
différents acteurs concernés par 
l’opération.
En marge de la conférence de 
presse organisée au Palais des 
expositions (Safex), aux Pins-
Maritimes à Alger, les ministres 
du Commerce intérieur et de 
l’Agriculture ainsi que le président 
du CREA ont visité une exposition 
de produits aux prix réduits, tels 
que les denrées alimentaires, les 
fruits et légumes, les viandes, les 
détergents et l’électroménager.

La deuxième édition du Salon 
du commerce électronique 
(e.commerce) et des services 

en ligne “Exal Expo” a été inaugurée, 
samedi, au Centre des conventions 
“Mohamed Benahmed” à Oran, 
avec la participation de plus de 60 
exposants.
Ce salon réunit, en plus des start-up 
et des entreprises activant dans le 
domaine du commerce numérique, 

diverses agences étatiques telles 
que l’Agence nationale de l’emploi, 
l’Agence nationale de l’auto-
entrepreneur, le Fonds algérien 
pour le financement des start-up, 
des établissements bancaires, des 

compagnies d’assurance, ainsi 
qu’Algérie Télécom et autres.
Un programme riche en activités a 
été prévu, en marge du salon, avec 
des sessions de débats animées par 
des spécialistes, ainsi que des cours 
“Masterclass” offrant des formations 
spécialisées en commerce 
électronique par des experts du 
secteur de l’économie numérique.
Ce salon se déroule, trois jours 

durant, à l’initiative de l’agence 
“Global Exhibition Company” 
sous le patronage du ministère du 
Commerce intérieur et de la régulation 
du marché national, du ministère de 
l’Economie de la connaissance, des 
start-up et des micro-entreprises, 
ainsi que du ministère de la Poste 
et des Télécommunications, a 
indiqué à l’APS le commissaire de 
l’événement, Chamseddine Habhab.

Une forte affluence a été enregistrée, 
durant la matinée de l’événement, 
notamment de la part des étudiants 
universitaires, et un grand intérêt 
a été constaté de la part des 
entreprises proposant des services 
aux commerçants, qui présentent 
diverses solutions de commerce 
électronique et des entreprises 
désireuses de numériser leurs 
opérations économiques.
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ANNABA / ENVIRONNERMENT
le Chef de daïra d’El Hadjar supervise une opération

 de nettoyage

Dans le cadre de 
la campagne 
hebdomadaire de 

nettoyage, une vaste opération 
de ramassage des déchets et 
d’entretien de l’environnement 
a été menée à la résidence 
‘’Chaoui Mabrouk’’, située 
dans la commune d’El 
Hadjar.L’initiative, qui 
s’inscrit dans la mise en 
œuvre des directives du wali 
d’Annaba en faveur de la 
préservation du cadre de vie, 
a été supervisée par le chef 
de daïra d’El Hadjar, assisté 
du président par intérim 
de l’Assemblée populaire 

communale (APC).Plusieurs 
organismes institutionnels et 
économiques ont pris part à 
cette opération, notamment 
les services de l’APC d’El 
Hadjar, la direction de 
l’environnement, les moyens 
généraux de la commune 
voisine de Sidi Amar, ainsi que 
l’entreprise SOPTE Annaba, 
spécialisée dans la gestion 
des déchets. Les services des 
forêts de la daïra d’El Hadjar 
ont également apporté leur 
concours.
Les équipes mobilisées ont 
procédé à l’enlèvement 
des déchets ménagers et 
encombrants, au désherbage 

des espaces verts et à l’entretien 
des voiries. Cette action 
s’inscrit dans une dynamique 
de sensibilisation visant à 
encourager les habitants à 
adopter des comportements 
plus respectueux de 
l’environnement.
Les autorités locales ont 
insisté sur la nécessité d’une 
implication continue des 
citoyens pour assurer la 
pérennité de ces efforts et 
maintenir la propreté des cités. 
L’opération se poursuivra 
dans les prochains jours, avec 
d’autres actions similaires 
prévues sur l’ensemble du 
territoire communal.

S.Y

ANNABA / PROJETS D’NFRASTRUCTURES
Le wali inspecte l'avancement des travaux du projet

 de modernisation de la ligne ferroviaire minière

Dans le cadre du suivi 
des projets stratégiques 
de la wilaya, le wali 

Abdelkader Djellaoui, a effectué, 
dans la matinée du samedi 22 
février,  une visite de terrain 
pour inspecter l’avancement 
des travaux du projet de 
dédoublement, de correction 
et de modernisation de la ligne 
minière orientale Annaba - 
Bouchegouf - Tébessa (Bled El 
Hadba).
Lors de cette visite, le wali a 
inspecté le chantier de réalisation 
d'un passage supérieur au niveau 
de la cité ‘’ Chaouli Mabrouk’’ 
dans la commune d’El Hadjar, 
un projet confié à l’entreprise 
ENGOA. Il a insisté sur 
l’accélération des travaux afin de 
respecter les délais d’exécution 
et garantir une mise en service 
dans les temps.
Il est à noter que ce projet vise à 
fluidifier la circulation et à réduire 

la pression sur les infrastructures 
routières existantes. Le Wali a 
également rappelé l'importance 
du respect des délais contractuels 
et a souligné la nécessité d'une 
coordination continue entre le 

centre de pilotage du projet et les 
autorités locales pour assurer le 
bon déroulement des travaux.
Cette visite s’inscrit dans une 
démarche de suivi rigoureux 
des projets d’infrastructure 

visant à moderniser le réseau de 
transport et à accompagner le 
développement économique de 
la région.
Dans la même journée et dans 
le cadre du suivi des projets 

stratégiques de la wilaya, le 
wali, Abdelkader Djellaoui, 
accompagné du Directeur des 
Travaux Publics, a effectué une 
visite d’inspection sur le chantier 
du projet de dédoublement de la 
Route Nationale N°21 (première 
tranche sur une distance de 9 km 
linéaires), en vue de sa mise en 
service temporaire.
Lors de cette visite, le Wali a 
examiné l’état d’avancement 
du tronçon de 1,3 km, qui a été 
mis en exploitation depuis le 
13 février dernier. Ce projet est 
d’une importance stratégique, 
car il vise à assurer une meilleure 
fluidité du trafic et à renforcer la 
sécurité routière.
À cette occasion, le Wali a 
insisté sur la nécessité d’achever 
les travaux restants dans les 
délais impartis et a émis des 
instructions claires à l’entreprise 
en charge du projet afin d’assurer 
une livraison rapide et efficace de 
cette infrastructure essentielle.

Sihem.Ferdjallah

ANNABA / CHETAIBI
Le Chef de daïra participe à la campagne de reboisement

En applicationdes 
instructions du wali 
d’Annaba le Chef 

de daïra de Chetaibi,Walid 
Zernadji, a pris part, hier, a une 
campagne de reboisement de 
grande envergure, initiée, jeudi 
dernier. En effet, cette action, en 
collaboration avec la direction 
de l’environnement de Chetaibi 
et avec la participation du chef 
de brigade de la gendarmerie 
nationale de la commune et 
la protection civile ainsique 

les membres de l’association 
de la cité ‘’village Ezoga’’a 
impliqué une mobilisation 
significative de la société civile, 
des associations, des comités de 
la ville, ainsi que des autorités 
sécuritaires et administratives. 
Des dizaines d’arbustes ont été 
implantés au niveau du terrain 
de proximité du village Ezogaa. 
L’objectif principal de cette 
campagne est de restaurer et 
de renforcer le tissu végétal, 
soulignant l’importance cruciale 
de la préservation des forêts.

Imen.B



ANNABA / BERRAHAL
Les services de sécurité 

intensifient leurs opérations 
de terrain pour lutter contre les 

pratiques commerciales illégales

ANNABA/ SINISTRE
Un incendie ravage un entrepôt 
de transformation de marbre à 

Bouzaaroura

ANNABA / OUED EL ANEB
Inspection des cantines scolaires: 

Vigilance sur l’hygiène et la qualité 
des repas

ANNABA / COMMÉMORATION 
DE LA JOURNÉE NATIONALE
du Chahid et visite historique 

à la Casbah

ANNABA / SUIVI DES 
ÉTABLISSEMENTS ÉDUCATIFS
Visite du directeur de l’éducation 

nationale a Chetaïbi

Dans le cadre de la lutte contre les 
pratiques commerciales illégales, 
les services de sécurité de la daïra 

de Berrahal, représentés par la brigade 
de la police générale, ont mené plusieurs 
opérations de contrôle des commerces en 
coordination avec différents partenaires 
sur le terrain.
Ces opérations ont permis de relever 
plusieurs infractions, notamment 
l’exercice d’une activité commerciale sans 
mise à jour des informations du registre 
de commerce, l’utilisation d’équipements 
sensibles sans autorisation (comme les 
caméras de surveillance), ainsi que la 
mise en vente de produits alimentaires de 
provenance inconnue.
Parmi les infractions constatées, figuraient 
également la détention de matières 
utilisées pour la préparation de saucisses 
impropres à la consommation et la mise 
en vente de viandes blanches (poulet) non 
étiquetées et non emballées.
Suite à ces constats, les autorités ont 

procédé à la saisie et à la destruction de 
52,5 kg de pâtes alimentaires et de 15 kg 
de viandes rouges et blanches, dans un 
souci de protection des consommateurs 
et de respect des normes sanitaires en 
vigueur.
Ces actions s’inscrivent dans une 
démarche visant à renforcer le contrôle 
du marché et à garantir la sécurité des 
produits destinés à la consommation 
publique.

Un incendie ravageur s’est 
produit,avant-hier, vers les 
coups de 11h55mn, au niveau 

d’un entrepôt d’une entreprise de 
transformation de marbre de la zone 
industrielle de Bouzaaroura dans 
la commune d’El Bouni. En effet, 
l’incendiea engendré une perte matérielle   
conséquente, sans aucune perte humaine. 
Selon le chargé de communication de la	
protection civile de la wilaya, les détails 
de cette incident remontent à avant-hier, 
où l’unité de la protection civile s’est 
déployée au niveau ladite localité afin 
d’éteindre un feu qui a failli ravager tout 

le contenu de l’entrepôt. Les éléments de 
la protection civile ont réussi à éteindre 
les flammes de l’incendie. Une dizaine 
de camions-citernes et trois ambulances, 
uneéchelle de secours mécanique 
ainsi qu’une dizaine de pompiers ont 
été mobilisés, tandis qu’une enquête 
minutieuse a été diligentée par les services 
de sécurité compétents afin de déterminer 
les circonstances exactes de cet incendie.

Dans le cadre d’une mission de 
contrôle régulier, les membres 
du service communal d’hygiène 

et de salubrité publique de l’inspection 
d’Oued El Aneb ont effectué une sortie 
de terrain afin d’évaluer les conditions 
sanitaires des cantines scolaires. L’objectif 
de cette visite était de vérifier l’état des 
lieux des cuisines en matière de propreté, 
et la qualité des repas servis aux élèves.
Lors de cette tournée, les inspecteurs 
ont examiné plusieurs aspects essentiels, 
notamment l’hygiène des locaux, l’état 
de conservation des denrées alimentaires 
et le respect des normes sanitaires par le 
personnel de restauration. Ces contrôles, 
effectués de manière périodique, visent à 
garantir des repas sûrs et équilibrés aux 
enfants, tout en veillant à prévenir tout 
risque d’intoxication alimentaire.

Les premières constatations ont révélé 
des efforts notables en matière de 
propreté dans certains établissements, 
tandis que d’autres nécessitent encore des 
améliorations. Des recommandations ont 
été émises aux responsables concernés afin 
de corriger les éventuelles insuffisances et 
renforcer les mesures d’hygiène.
Les autorités locales rappellent que 
la sécurité alimentaire des élèves est 
une priorité et que ces inspections se 
poursuivront tout au long de l’année 
scolaire. Toute anomalie constatée fera 
l’objet de mesures correctives immédiates 
afin d’assurer un cadre sain et sécurisé 
pour les élèves.

En hommage aux martyrs de la 
nation, une visite commémorative 
a été organisée,hier samedi-matin, 

à la Casbah d’Annaba, connue également 
sous le nom de ‘’citadelle hafside’’. Cet 
événement, marqué par la présence de 
la directrice de la culture de la wilaya 
d’Annaba, ainsi que des chercheurs Dr. 
KacimiZine Eddine et Dr. Largueche 
Abdelkrim, s’inscrit dans le cadre des 
festivités dela journéenationale du 
Chahid.Ce site historique, témoin des 
grandes périodes de l’histoire algérienne, 
a accueilli un riche échange sur la 
mémoire nationale et la préservation 
du patrimoine. Les intervenants ont 
souligné l’importance de cette citadelle 

dans l’histoire de la ville d’Annaba et son 
rôle dans la transmission du passé aux 
générations futures.
Organisée par la direction de la culture 
et des arts de la wilaya d’Annaba, cette 
initiative visait à rappeler le sacrifice 
des martyrs tout en mettant en lumière 
la richesse architecturale et culturelle du 
site. La visite a également été l’occasion 
d’évoquer les efforts déployés pour la 
préservation et la valorisation de ce 
monument emblématique.À travers ce 
type d’événements, la mémoire nationale 
continue de vivre, ancrant dans le cœur 
des algériens le souvenir de ceux qui ont 
donné leur vie pour l’indépendance du 
pays.

Dans le cadre du suivi du secteur 
de l’éducation, le Directeur  
del’éducationnationalea 

effectué, une visite de terrain à l’école 
‘’ Ferhat Abbas’’ sise la commune 
Chetaïbi ainsi qu’au lycée de la même 
localité. Cette visite a permis d’évaluer 
l’état des infrastructures scolaires et 
d’identifier les éventuels besoins en 
matière d’amélioration des conditions 
d’apprentissage.
À l’issue de cette tournée, une réunion s’est 
tenue avec le Chef de daïra de Chetaïbi 
et le conseil exécutif, afin d’examiner la 
situation des établissements éducatifs de 
la région. Cette rencontre a été l’occasion 
d’échanger sur les contraintes rencontrées 

et de proposer des solutions concrètes 
pour garantir un environnement scolaire 
optimal aux élèves et au personnel 
éducatif.
L’engagement des autorités locales dans le 
suivi du secteur de l’éducation témoigne 
de leur volonté d’assurer une prise en 
charge adéquate des préoccupations 
du corps enseignant et des élèves, afin 
d’améliorer la qualité de l’enseignement 
dans la daïra de Chetaïbi.

SihemFerdjallah
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À l’approche du mois sacré 
de Ramadan 2025/1446, 
les autorités locales 

et les citoyens se mobilisent 
pour préparer cette période de 
spiritualité et de partage. Dans 
ce cadre, une vaste campagne 
de nettoyage et d’entretien 
des abords des mosquées du 
centre-ville a été lancée, en vue 
d’accueillir les fidèles dans des 
conditions optimales de propreté 
et de confort.
Le mois sacré de Ramadhan est 
une période où les mosquées 
jouent un rôle central dans 
la vie des croyants. Elles 
deviennent des lieux de prière, 
de recueillement et de solidarité, 
où les fidèles se rassemblent 

pour accomplir les prières 
collectives, notamment la prière 
de Tarawih, et partager des 
moments de spiritualité. Afin 
de garantir un environnement 
sain et agréable, les autorités 
locales, en collaboration avec 
les associations et les bénévoles, 
ont mis en place un programme 
spécial visant à nettoyer, 
désinfecter et embellir les abords 
des mosquées.
Cette initiative ne se limite 
pas uniquement au nettoyage 
des espaces extérieurs. Elle 
comprend également l’entretien 
des espaces verts, le ramassage 
des déchets, la réparation 
des installations d’éclairage 
public, ainsi que la peinture et 
l’embellissement des façades 
des mosquées. L’objectif est de 

créer un cadre harmonieux qui 
reflète la pureté et la sérénité 
associées à ce mois sacré.
Ce programme s’inscrit dans 
une démarche de solidarité et 
de responsabilité citoyenne, 
impliquant non seulement les 
services communaux mais 
aussi les habitants des cités, les 
associations locales et les comités 
de mosquées. De nombreux 
bénévoles se sont mobilisés 
pour contribuer aux efforts de 
nettoyage et de préparation, 
conscients de l’importance de 
maintenir un environnement 
propre, surtout en cette période 
où l’affluence des fidèles 
augmente considérablement.
Des campagnes de 
sensibilisation ont également 
été menées pour encourager les 

citoyens à respecter la propreté 
des lieux de culte, en évitant de 
jeter des déchets aux alentours 
et en participant activement aux 
initiatives de nettoyage. Cette 
mobilisation traduit un esprit 
de civisme et d’engagement 
collectif, valeurs essentielles du 
mois sacré de Ramadhan.
La préparation du mois de 
Ramadan ne se limite pas aux 
aspects religieux et spirituels, 
mais englobe également des 
actions communautaires et des 
initiatives d’embellissement 
urbain. Chaque année, avant le 
début du jeûne, des opérations 
similaires sont menées dans 
plusieurs villes du pays, 
témoignant d’un attachement 
profond à la préservation des 
espaces publics et des lieux de 

culte.
L’embellissement des mosquées 
et de leurs alentours est perçu 
comme un acte de piété et une 
marque de respect envers ces 
lieux dédiés à la prière et à la 
méditation. Cette initiative, bien 
qu’ayant une portée symbolique, 
reflète l’engagement des 
citoyens et des autorités locales 
à faire du mois sacré un moment 
de renouveau spirituel et de 
bien-être collectif. L’implication 
de tous dans ces efforts contribue 
non seulement à la propreté de 
la ville, mais aussi à renforcer 
le sentiment de communauté 
et d’entraide, valeurs 
fondamentales du Ramadan.

ANNABA / PRÉPARATIFS DU MOIS SACRÉ DE RAMADHAN : 
Campagne de nettoyage pour embellir les 

mosquées du centre-ville
Sihem.Ferdjallah

Faire don de son sang, 
c’est assurément sauver 
une vie humaine. C’est 

connu dans le domaine médical, 

parfois ce seul geste ramène à la 

vie un anémique, un accidenté, 

un malade fraîchement opéré...

etc... Il suffit juste de le vouloir....
En effet, plusieurs fidèles ont 
fait don de leur sang après la 
prière du vendredi au niveau 
de la cité 1er mai à El Bouni. 
Tous les moyens matériels ont 
été mobilisés. Le stationnement 
d’un clinomobile du centre 
de transfusion à proximité de 

la mosquée était une manière 
d’attirer l’attention et d’inviter 
les fidèles à contribuer à la 
collecte de sang. Soulignant 
l’impact de cette action dans la 
préservation de centaines voire 
de milliers de vies humaines, 
un appel a été lancé pour faire 
le plus précieux des dons, celui 

de notre sang, celui de la VIE. 
Il a été noté que les camions de 
collecte devraient recevoir un 
nombre important de donneurs 
notamment après la prière, 
sachant que ceux-ci préfèrent se 
rapprocher de ces unités plutôt 
que de se rendre aux centres de 
transfusion au sein des hôpitaux.

ANNABA / COLLECTE DE SANG :
Les fidèles  de la cité 1er mai font don de leur 

sang après le prêche du vendredi
Imen.B

À l’occasion de la semaine 
nationale de la prévention et 
à l’approche du mois sacré de 

Ramadhan, le service de maternité de 
l’EPH ‘’Arrabi Sebti’’ d’Ain El Berda a 
lancé une campagne de sensibilisation 
et d’information destinée aux femmes 
enceintes et allaitantes. Cette initiative 
vise à les accompagner dans la gestion de 
leur alimentation et de leur santé durant 
cette période particulière.
Organisée par des professionnels de 
la santé, cette campagne met l’accent 

sur les risques et les précautions à 
prendre pour préserver le bien-être des 
futures mamans et de leurs nourrissons. 
Des sessions d’information et des 
consultations spécifiques ont été mises 
en place afin d’évaluer les capacités de 
chacune à jeûner sans compromettre 
sa santé ou celle de son bébé. « Le 
jeûne peut représenter un défi pour les 
femmes enceintes et allaitantes. Il est 
important qu’elles soient bien informées 
sur les besoins nutritionnels essentiels 
et les signes qui doivent les alerter », 
explique une sage-femme impliquée dans 
l’initiative.

Au cours de ces rencontres, des conseils 
personnalisés sont dispensés, abordant 
notamment l’hydratation, l’équilibre 
alimentaire et la gestion de la fatigue. Les 
professionnels insistent sur l’importance 
de consulter un médecin avant de prendre 
la décision de jeûner.
L’initiative a été bien accueillie par 
les participantes, qui ont pu poser 
leurs questions et bénéficier de 
recommandations pratiques. Beaucoup 
ont exprimé leur gratitude pour ces 
échanges qui leur permettent d’aborder le 
mois de Ramadan avec plus de sérénité.
À travers cette campagne, les 

professionnels de santé rappellent que 
le bien-être maternel et infantile est une 
priorité. Ils encouragent ainsi chaque 
femme concernée à se rapprocher d’un 
spécialiste pour un suivi adapté à sa 
situation.

ANNABA / SANTÉ :
Campagne de sensibilisation pour les femmes enceintes et 

allaitantes à l’approche du mois sacré de Ramadhan
S.Y

Les éléments de la 
conservation des forêts 
d’Annaba ont intensifié, 

ces derniers jours, leurs 

opérations de surveillance à 

l’effet de mettre un terme à 
l’extraction clandestine de 
charbon de bois à travers 
la wilaya. En effet, lors 
d’une inspection de routine 
effectuée par les services de 
la préservation des forêts au 

niveau de la forêt de l’Edough, 
il a été procédé à la récupération 
de plusieurs sacs de charbons de 
bois, préparés clandestinement 
et prêts à être transportés. 
La région a été mis sous 
surveillance afin d’éviter des 

actes similaires.  La quantité de 
charbon saisie a été transportée 
au niveau des ateliers des 
services de la préservation des 
forets à Annaba. Une enquête a 
été ouverte afin d’identifier les 
auteurs. 

ANNABA / EXTRACTION CLANDESTINE DE CHARBON : 
Plusieurs sacs de charbon découverts et saisis 
par la conservation des forêts au mont Edough

ImenB



Au Salon de l’agriculture, Emmanuel Macron affirme que 
«nos agriculteurs ne peuvent pas être la variable d’ajustement»

En Argentine, une « marée rouge » d’algues 
sur les plages atlantiques

Le chef de l’Etat a rencontré 
à huis clos les syndicats, 
qui espèrent éviter les 

débordements de 2024. Il a 
assuré que la France continuait 
de chercher « une minorité de 
blocage » à propos de l’accord 
UE-Mercosur, avant d’entamer sa 
déambulation dans les allées, selon 
le monde fr
Il se sait attendu au tournant par 
les agriculteurs, un an après sa 
visite chaotique de l’événement, 
en pleine mobilisation de la 
profession. Emmanuel Macron est 
venu samedi 22 février, peu avant 
8 heures, inaugurer le 61e Salon 
international de l’agriculture et y 
rencontrer les syndicats.
Après avoir discuté pendant plus 
d’une heure à huis clos avec leurs 
différents représentants, reçus tour 
à tour, le chef de l’Etat a appelé 
au « calme » et au « dialogue 
respectueux » avec les agriculteurs, 
affirmant qu’ils ne pouvaient pas 

être « la variable d’ajustement » 
du pouvoir d’achat et des accords 
commerciaux. Lors de ce rapide 
point de presse, Emmanuel Macron 
a assuré continuer de chercher une 
« minorité de blocage » au sein 
de l’Union européenne (UE) au 
sujet de l’accord de libre-échange 
avec les pays du Mercosur, 
revendication du monde agricole, 
qui se dit étouffé par la concurrence 
de produits étrangers, notamment 
venus d’Amérique du Sud.
Alors que les portes de l’événement 
ont été ouvertes au public peu 
après 9 heures, le président a 
commencé sa déambulation dans 
les allées du Salon. Plus de 600 
000 visiteurs sont attendus au 
Parc des expositions de la porte 
de Versailles, jusqu’au dimanche 
2 mars. En 2024, des milliers de 
personnes avaient été bloquées 
à l’extérieur pendant plusieurs 
heures à l’ouverture du Salon, en 
raison de heurts entre manifestants 

et CRS en marge de la venue 
d’Emmanuel Macron, entre huées, 
insultes, bousculades et violences.
Appels au calme et revendications
Sécurité renforcée, commissariat 
mobile, chartes pour encadrer les 
visites politiques…, l’entourage du 
chef de l’Etat lui a conseillé, cette 
fois, d’éviter une visite marathon, 
a contrario des treize heures de 
déambulation de 2024 parmi les 
plus de 1 400 exposants et 4 000 
animaux qui sont accueillis chaque 
année. Pas d’incitation à chahuter, 
cette année, mais des appels au 
calme ambivalents de la part 
des principaux des organisations 
agricoles.
Cet automne, c’est l’opposition 
à l’accord de libre-échange entre 
l’Union européenne (UE) et 
le Mercosur qui a servi de cri 
de ralliement pour relancer les 
manifestations d’agriculteurs, 
qui dénoncent aussi les taxes 
douanières chinoises et craignent 

des mesures similaires de la part 
de la nouvelle administration 
américaine. « Le président doit 
rassurer les agriculteurs », a déclaré 
sur RMC Jérôme Despey, patron 
du Salon, mais aussi vice-président 
de la FNSEA.
« Le président sera très 
probablement pris à partie », a 
averti Arnaud Rousseau, président 

de la FNSEA, syndicat historique, 
qui l’attend sur les dossiers 
internationaux. « Je souhaite qu’il 
en parle à Donald Trump (…) : 
arrêter les importations massives 
qui ne respectent pas nos normes, 
lever les contraintes qui nous 
empêchent d’être compétitifs », 
renchérit Pierrick Horel des Jeunes 
Agriculteurs, allié de la FNSEA.

Le phénomène, visible dans 
plusieurs stations balnéaires, 
dont l’ultrapopulaire Mar 

del Plata, est dû à des macroalgues, 
selon le monde fr.
Spectaculaire « marée rouge » 
en Argentine. Plusieurs plages 
atlantiques du pays apparaissaient 
rougies, vendredi 21 février, 
en pleine saison estivale, un 
phénomène naturel dû à des 
macroalgues, dont la prolifération 
n’est pas nécessairement liée au 
changement climatique, selon un 
spécialiste local.
Dans des stations balnéaires, 
comme l’ultrapopulaire Mar del 
Plata (420 kilomètres au sud de 
Buenos Aires), les algues présentes 
sur le sable dégageaient, après 
plusieurs heures sous le soleil, une 
forte odeur, incommodant nombre 
de baigneurs, a constaté l’Agence 
France-Presse (AFP).

« C’est un phénomène naturel, 
qu’on appelle ici arribazones 
[plus ou moins “mégasurvenues”] 
de macroalgues », a expliqué à 
l’AFP Ricardo Silva, biologiste 
marin à l’Institut national de 
recherche et de développement 
de la pêche (Inidep). Ces algues « 
vivent accrochées à des matières 
rocheuses » sous l’eau, mais 

peuvent se détacher sous l’effet 
d’une forte houle, et les courants « 
les font dériver jusqu’à la côte ». 
Phénomène pas inhabituel pendant 
les mois d’été, « mais cet été il y en 
a eu davantage », observe-t-il.
On ne peut affirmer avec certitude 
que cette prolifération soit liée au 
changement climatique, a déclaré 
M. Silva, citant notamment 

l’augmentation de « vents 
atypiques » de nord-est. Mais « si 
on l’étudiait davantage sur la durée, 
au long des années, on trouverait 
sûrement une relation », ajoute-t-il.
Lac vert, cours d’eau rouge carmin
Il y a huit jours, c’est à un vert « 
couleur Hulk » qu’avait viré un 
lac du nord-est argentin, et avec 
lui ses habitants, les capybaras, de 
grands rongeurs : sous l’effet de 
cyanobactéries, de microalgues, 
un phénomène naturel, mais dont 
l’accroissement est en partie lié au 
réchauffement climatique.
Mais les images dans les médias, 
vendredi, de vagues atlantiques 
rouge sang ont surtout rappelé 
l’impressionnante pollution – 
humaine, celle-là – d’un cours 
d’eau dans la banlieue de Buenos 
Aires, il y a dix jours. Pendant 
quelques heures, le Sarandi, cours 
d’eau partiellement canalisé, 

avait viré au rouge carmin, 
suscitant l’inquiétude des riverains 
devant ce ruisseau qu’ils savent 
régulièrement pollué, mais cette 
fois couleur « de sang ».
Des résultats préliminaires 
d’analyses menées par le ministère 
de l’environnement de la province 
de Buenos Aires ont relevé 
plusieurs « nuances de pigment 
organique rouge, permettant 
de circonscrire[l’origine] à 
des secteurs industriels qui 
utilisent le pigment dans leurs 
processus de production : 
tanneries, agroalimentaire, textile, 
pharmaceutique ».
Les autorités provinciales ont 
fait savoir dans un communiqué, 
jeudi, qu’elles étaient « en 
cours d’inspection de tous les 
établissements industriels qui 
utilisent ce pigment » dans le 
secteur.

Une femme de 19 ans a 
été tuée alors qu’elle 
conduisait seule le 

véhicule de son compagnon, 
réputé proche d’un clan criminel. 
Un rassemblement à l’appel 
de deux collectifs antimafia se 
tiendra le 8 mars, selon le monde 
fr .
L’émotion est toujours vive 
en Corse, une semaine après 
l’assassinat, samedi 15 février à 
Ponte-Leccia, dans le centre de 
l’île, de Chloé A., une étudiante 
de 19 ans, vraisemblablement 
ciblée par erreur dans le cadre 
d’une vendetta entre clans 
criminels. « Un nouveau pas a 
été franchi dans l’horreur », s’est 

indigné au lendemain le président 
de l’exécutif, l’autonomiste Gilles 
Simeoni, refusant cette « spirale 
de violence » émanant de « dérives 
mafieuses », alors qu’un rapport 
détaillant 30 propositions pour 
lutter contre le crime organisé 
sera débattu jeudi 27 février à 
l’Assemblée de Corse.
« Dérives mafieuses » – et non 
mafia –, l’expression est dans l’air 
du temps. Elle a été reprise par 
le ministre de l’intérieur, Bruno 
Retailleau, au Palais-Bourbon, 
mardi 18 février, pour évoquer ces 
faits, puis employée vendredi à 
Ajaccio lors de la présentation du 
plan départemental de restauration 
de la sécurité du quotidien par le 

préfet de Corse, Jérôme Filippini, 
qui dit préférer l’action à la « 
sémantique ».
Le document préfectoral souligne 
sans surprise un paradoxe éprouvé 
: la Corse affiche le plus faible taux 
national de faits de délinquance 
du quotidien (34,5 en 2024 pour 
1 000 habitants en Corse-du-Sud 
par exemple), alors qu’elle est 
la région métropolitaine la plus 
criminogène avec un taux moyen 
de 3,45 homicides pour 100 000 
habitants. L’île compte déjà trois 
assassinats depuis le début de 
l’année 2025 et les services de 
l’Etat ont enregistré 18 homicides 
et 16 tentatives pour 355 000 
habitants en 2024. « Le mythe 

du voyou doit être déconstruit », 
déclare au Monde le procureur 
de la République d’Ajaccio, 
Nicolas Septe, demandant des « 
outils juridiques appropriés », et 
précisant que « la société civile 
doit s’en saisir. »
Un guet-apens tendu par deux 
tueurs
La société corse, justement, se 
repasse en boucle le scénario 
glaçant qui s’est joué à Ponte-
Leccia samedi aux alentours 
de 22 heures – la juridiction 
interrégionale spécialisée de 
Marseille est désormais saisie. 
Alors que la jeune femme 
conduisait seule le véhicule de 
son compagnon, elle est tombée 

dans un guet-apens tendu par deux 
tueurs munis d’une arme de poing 
semi-automatique et d’un fusil. « 
Selon les premières constatations, 
une quinzaine d’impacts de 9 mm 
et de chevrotines ont été relevés 
», déclare Nicolas Bessone, 
le procureur de la République 
de Marseille. Une poignée de 
minutes plus tard, le véhicule 
des tueurs était retrouvé incendié 
à une vingtaine de kilomètres 
de la scène de crime, avec les 
deux armes calcinées à bord, a 
confirmé le parquet, stigmate 
supplémentaire du grand 
banditisme.
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En Corse, après l’assassinat d’une étudiante sans doute ciblée 
par erreur, les appels au « sursaut » se multiplient



Gaza: 

septième échange d’otages israéliens contre des détenus 
palestiniens

Syrie: 

sept civils tués dans une déflagration liée à des munitions 
non explosées

États-Unis: 

Donald Trump s’acharne sur l’agence AP à propos de 
l’appellation «golfe du Mexique»

Le Hamas a libéré ce samedi 22 
février deux otages israéliens à 
Rafah dans le sud de la bande 

de Gaza, avant la remise prévue 
de quatre autres pour un septième 
échange contre des prisonniers 
palestiniens. Cet échange a été 
précédé par la confirmation de la mort 
de l’otage Shiri Bibas. 
Cette nouvelle libération d’otages 
israéliens se déroule en deux temps 
en deux lieux différents de la bande 
de Gaza. La première partie s’est 
déroulée à Rafah. Comme lors des 
précédentes libérations organisées 
dans le cadre de l’accord de cessez-le-
feu à Gaza, le mouvement islamiste 
palestinien Hamas et les groupes 

armés alliés ont exhibé sur un podium 
deux otages, devant de grandes 
affiches rendant hommage aux 
combattants tombés au combat, avant 
leur remise au Comité international 
de la Croix-Rouge (CICR). Derrière 
les otages, sur le podium, on peut lire 
: « Nous sommes la force extrême ».
Tal Shoham, binational israélo-
autrichien âgé de 40 ans, avait 
été enlevé avec sa femme et leurs 
enfants le 7 octobre au kibboutz de 
Beeri, rapporte notre correspondant 
à Jérusalem, Michel Paul. L’autre 
otage, Avera Mengistu, d’origine 
éthiopienne, souffre de problèmes 
psychiques. Retenu à Gaza depuis 
plus de dix ans, il s’était rendu de son 

plein gré dans l’enclave palestinienne. 
Le visage tendu, Tal Shoham, a été 
contraint de prononcer quelques mots 
au micro. Les mises en scène à chaque 
libération d’otages ont été dénoncées 
par Israël, l’ONU et la Croix-Rouge. 
Le CICR a inspecté les otages sous 
les huées de la foule. Les deux 
hommes sont ensuite montés dans les 
voitures de la Croix-Rouge, qui les a 
remis à l’armée israélienne. Ils sont 
désormais en Israël, ont précisé des 
sources de sécurité.
À Tel-Aviv, des proches et soutiens 
des otages, certains en pleurs, se sont 
rassemblés sur la « place des otages 
» pour suivre en direct sur écran ces 
libérations, brandissant des photos 

des captifs.
La famille d’Avera Mengistu a réagi à 
sa remise en liberté : « Notre famille 
a enduré 10 ans et cinq mois d’une 
souffrance inimaginable », écrivent 
ses proches dans un communiqué. 
« Pendant tout ce temps, des efforts 
incessants ont été déployés pour 
obtenir son retour, il y a eu des 
prières et des plaidoyers, parfois en 
silence, qui ne trouvent une réponse 
qu’aujourd’hui », ajoute le texte.
Quatre autres otages doivent être 
libérés dans le centre de la bande de 
Gaza
Quatre otages doivent dans la 
foulée être libérés à Nuseirat - dans 
le centre de Gaza -, a indiqué une 

source du Hamas, dans le cadre de 
l’accord de trêve entré en vigueur 
le 19 janvier après quinze mois de 
guerre dévastatrice à Gaza. Selon le 
Forum des familles d’otages, il s’agit 
de Eliya Cohen, Omer Shem Tov et 
Omer Wenkert, enlevés le 7 octobre 
2023, ainsi que de Hicham al-Sayed, 
otage comme Avera Mengistu depuis 
une dizaine d’années.
Selon le Club des prisonniers 
palestiniens, 602 détenus palestiniens 
doivent être libérés en contrepartie, 
dont cinquante condamnés à 
perpétuité. Cent huit des prisonniers 
doivent être expulsés des territoires 
palestiniens.

AL-NAYRAB: Au moins 
sept civils ont été tués 
jeudi en Syrie dans une 

déflagration liée à des munitions 
non explosées éparpillées sur le 
territoire après la guerre civile, a 
rapporté l’Observatoire syrien des 
droits de l’Homme (OSDH).
“Sept civils, dont une femme et 
un enfant, ont été tués lorsque 
des munitions stockées dans une 
maison ont explosé”, dans la 
province d’Idleb (nord-ouest), a 
indiqué l’OSDH, précisant qu’il 
s’agissait d’un bilan provisoire.
La veille, l’ONG Handicap 
international (HI) a averti que 
deux tiers de la population 
syrienne étaient exposés aux 
100.000 à 300.000 munitions non 
explosées.

Un journaliste de l’AFP a vu des 
membres de la défense civile 
travailler à dégager les décombres 
et à extraire les victimes de la 
maison détruite.
Mohammed Ibrahim, membre de 
la défense civile à Idleb, a déclaré 
qu’ils avaient reçu un signalement 
“d’une explosion d’origine 
inconnue à Nayrab. Lorsque les 
équipes se sont rendues sur place, 
elles ont trouvé des munitions non 
explosées”.
Des habitants ont confié à l’AFP 
que le propriétaire avait stocké 
les munitions à proximité de la 
maison. Selon l’OSDH, il s’agit 
d’un ferrailleur qui collectait des 
munitions non explosées pour leur 
contenu métallique.
Les journalistes n’ont pas été 

autorisés à s’approcher du site par 
crainte de nouvelles explosions.
La guerre, déclenchée en 2011 par 
la répression des manifestations 
antigouvernementales, a fait 
plus de 500.000 morts et déplacé 

plusieurs millions de personnes.
Un million de munitions 
explosives ont été utilisées durant 
cette période, selon des estimations 
internationales reprises par 
Handicap international.

Quinze millions de Syriens 
sont exposés aux munitions 
non explosées éparpillées sur 
l’ensemble du territoire après 14 
ans de guerre civile, d’après la 
même source.
“C’est un désastre absolu”, s’est 
émue Danila Zizi, responsable du 
programme Syrie de HI, lors d’un 
entretien avec l’AFP.
Alors que 800.000 déplacés 
internes et 280.000 réfugiés 
sont rentrés chez eux en Syrie 
depuis la chute en décembre de 
Bachar al-Assad, selon l’ONU, ce 
phénomène “constitue une menace 
sérieuse pour la sécurité des 
civils” et aura des “conséquences 
sur les efforts de redressement du 
pays”, déplore HI.

Aux États-Unis, les 
relations se tendent entre 
Donald Trump et une 

partie des médias américains. À 
l’origine de ces tensions, il y a 
le refus d’Associated Press, une 
des plus prestigieuses agences 
d’information, d’appeler « golfe 
d’Amérique » le « golfe du 
Mexique ». Ce qui a suscité la 
colère de la Maison Blanche.
L’agence Associated Press, 
« AP » comme on l’appelle 
couramment aux États-Unis, 
est désormais privée d’accès 
au bureau ovale de la Maison 
Blanche et à l’avion présidentiel 
Air Force One. De plus, 
plusieurs de ses journalistes 

ont été récemment refoulés 
de conférences de presse très 
importantes. Des mesures 
de rétorsion inédites prises 
à l’encontre d’une véritable 
institution du journalisme 
américain. Jeudi 20 février, 
dans un discours prononcé à 
Washington, Donald Trump 
s’en est pris de nouveau aux 
journalistes d’AP. 
« AP veut dire Associated 
Propagande »
« AP, une organisation de gauche 
radicale, nous traite tous très mal. 
Et ils refusent de reconnaître 
que l’ancien golfe du Mexique 
s’appelle maintenant le golfe 
d’Amérique. Google Maps a déjà 

changé. Presque tout le monde 
a déjà changé. Cela s’appelle 
le golfe d’Amérique », a-t-il 
martelé avec véhémence. Dans 
la nuit du jeudi 20 au vendredi 21 
février, le milliardaire et proche 
conseiller de Donald Trump, 
Elon Musk, a apporté son soutien 
au président américain et asséné 
sur son réseau social X que « AP 
veut dire Associated Propagande 
», dans un jeu de mots avec le 
nom officiel de l’agence.
Comme à son habitude, Donald 
Trump s’arrange avec les faits, 
puisque l’agence AP est loin 
d’être le seul média américain 
à refuser ce changement 
de toponyme, décidé par le 

président américain dès son 
retour à la Maison Blanche. 
Les principaux médias 
américains ont d’ailleurs apporté 
publiquement leur soutien à 

l’agence de presse en invoquant 
le premier amendement de la 
Constitution qui protège la 
liberté d’expression et la liberté 
de la presse.
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Oukidja, Farsi, Zerrouki, Chaibi, Benrahma :
Les grands perdants de la bataille des quatre mois

Le stage du mois de 
mars approche à grande 
enjambées. Le staff des 

Verts, qui a déjà arrêté une 
liste élargie, suit de prés les 
prestations de l’ensemble des 
joueurs, pour pouvoir dégraisser 
le groupe et choisir les meilleurs 
pour le challenge à venir, à savoir 
les deux matches au Botswana et 
à Tizi contre le Mozambique.
En novembre dernier, le 
sélectionneur national a réussi 
à terminer en beauté une 
campagne qualificative à la 
CAN, qui aura été assez calme, 
la transition entre l’ancien 
‘’régime’’ et le nouveau s’est 
faite sans encombres, Petkovic 
a su prendre la machine avec 
les moyens du bord et essayer 
de booster le moteur à sa façon, 
mais il est loin d’avoir trouvé 
l’équilibre permettant à cette 
équipe de rééditer ou, au moins, 
approcher le record réalisé par 
l’ancien sélectionneur Djamel 
Belmadi, à savoir réaliser une 
longue série d’invincibilité.
Ce mois de mars connaitra donc 
le retour sur scène de l’EN, 
un stage qui intervient un an 
après l’arrivée du Bosniaque, 
qui reprendra à cette occasion 
une campagne qualificative 
au Mondial très significative, 
il s’agit en effet de l’objectif 
majeur qui lui a été tracé par 
la FAF. Vlad’ mettra donc le 
dossier de la CAN de côté et 
reprendra les commandes de 
son équipe dans ce long et 
périlleux trip vers le continent 
américain, un voyage où la 
sélection aura besoin de force 
pour contourner les embuches 
et pouvoir atteindre son objectif. 
Petkovic a préparé le terrain 
pour cette reprise au terme d’un 
stage de novembre qui a permis 
à l’EN d’en finir avec l’aventure 
qualificative à la CAN 2025. Il a 
réuni ses joueurs après le match à 
Tizi-Ouzou pour les encourager 
mais aussi pour les mettre en 
garde en prévision de ce stage de 
mars, il savait qu’il s’était permis 
quelques écarts en matière de 
critères de choix, il a fait appel 
à des joueurs qui ne replissaient 
pas forcément les conditions 
nécessaires de sélection. C’était 
la dernière exception qu’il allait 
accorder à ses poulains, avant le 
grand redémarrage de mars, là où 
il aura besoin de joueurs prêts à 
aller au charbon.
Benrahma se met en difficulté
La mise en garde du sélectionneur 
était motivée par des chiffres et 
des stats contraignantes pour 
certains éléments, ils devaient 
prendre une décision concernant 
leur avenir, certains ne jouaient 
pas assez et se devaient de bouger 
pour trouver d’autres points 
de chutes, alors que les autres, 
beaucoup mieux lotis, allaient 
devoir confirmer leur statut, voire 

l’améliorer. Les mouvements au 
mercato n’étaient finalement pas 
très remuants, certains ont bougé 
mais n’ont pas fait forcément 
le bon choix, à l’image d’un 
Benrahma qui a choisi d’aller en 
D2 saoudienne, là ou l’exposition 
médiatique ne lui permet pas 
d’être suivi de près par le staff, 
sans oublier le niveau technique 
limité de cette division. L’ancien 
Lyonnais se retrouve donc dans 
une situation inconfortable à 
quelques jours du stage, il se 
met en difficulté, lui et quelques 
équipiers, menacés d’une mise à 
l’écart des plans de la sélection 
à 9 mois d’une CAN et 15 mois 
d’une Coupe du monde.
La blessure enfonce Zerrouki

Critiqué par les supporters et les 
médias, aussi bien aux Pays-Bas 
qu’en Algérie, Ramiz Zerrouki 
vit des moments très difficiles 
dans sa carrière. Blessé le 18 
janvier dernier, le joueur du 
Feyenoord ne joue plus depuis. 
Son forfait pour le stage prochain 
ne fait pas l’ombre d’un doute.
La difficulté du cas de Zerrouki 
réside non seulement dans son 
état physique du moment, mais 
aussi dans sa situation générale 
en club, il est la cible de critiques 
relatives à son rendement, et 
les dirigeants de son équipe 
envisagent même de revendre 
son contrat dès l’été prochain. 
Zerrrouki est dans une situation 
embarrassante qui complique 
son cas en sélection. Son absence 
est quasi-certaine, ça sera peut-
être la plus douloureuse de 
toutes les défections lorsqu’on 
sait que Petkovic en fait quand 
même l’un de ses joueurs clés, 
lui qui l’a souvent fait jouer 
d’entrée depuis qu’il a débarqué 
à la tête de l’EN. La dernière en 
date, c’était en novembre sur le 
terrain de la Guinée équatoriale, 
d’ailleurs il faisait partie des 
joueurs visés par le speech du 
coach à Tizi, surtout que le 
joueur n’avait pas un bon ratio 
de minutes de jeu. Le revoilà 4 
mois plus tard, blessé avec très 
peu de minutes de jeu en cette 
année 2025, son absence sera 
l’un des faits inédits du stage, 
lui qui a toujours bénéficié 
de la confiance des différents 
staffs de la sélection malgré son 
rendement peu convaincant.

Chaibi : ça se complique
Son éviction des rangs de la 
sélection avait soulevé une vive 
polémique, d’autant que pendant 
une bonne période, il était très 
en vue dans son club et jouait 
assez régulièrement. Certes, il 
sortait d’une CAN décevante, 
mais il avait montré dès le début 
de son aventure allemande, qu’il 
avait du potentiel, confirmant ses 
prestations de haute facture sous 
le maillot de Toulouse. Chaibi, 
puisque c’est de lui qu’il s’agit, 
avait bénéficié en novembre 

d’une grâce du staff des Verts, il 
est revenu pour prendre part au 
match du Liberia, mais il devait 
montrer en 4 mois à Petkovic 
qu’il s’était trompé en le mettant 
de côté. Malheureusement pour 
lui, l’année 2025 n’a pas été 
fructueuse, du moins durant ses 
deux premiers mois.
Chaibi, en 2025, c’est pour le 
moment, 17’ contre Ferencvaros 
en Ligue Europa, 29 minutes 
contre Hoffenheim et 84’ en 
Ligue Europa contre l’AS Rome, 
soit moins de 150 minutes de 
jeu en 2 mois, de quoi refroidir 
les ardeurs d’un coach, qui n’est 
déjà pas très emballé par le profil 
du joueur. Petkovic, comme on 
le sait, a déjà déclaré que son 
joueur n’avait pas un profil fixe, 
ni de poste fixe, voyant en lui un 
élément pas très nécessaire pour 
ses idées tactiques, du moins, 
c’est l’idée qu’il a essayé de 
nous faire comprendre, pour 
détourner les regards des autres 
vraies raisons de sa mise à l’écart 
décidée en mars 2024 au terme 
du tournoi FIFA Series joué à 
Alger.
Chaibi n’a donc pas réussi son 
examen des 4 mois, il est fort 
possible qu’il soit laissé sur la 
touche, en attendant des jours 
meilleurs d’ici juin, même si son 
niveau actuel n’augure pas de 
belles choses pour lui.

Oukidja : 
Le retour au mauvais moment
Mis en rude concurrence avec 
Guendouz et Mandrea, Oukidja 
avait toutes les raisons du monde 
de jouer pour rester en course, 
malheureusement pour lui, il 
n’est apparu dans l’effectif 
messin que 3 fois depuis le 
dernier stage des Verts en 
novembre.
De retour d’une retraite 
internationale anticipée, Oukidja 
n’a plus les mêmes atouts que 
lorsqu’il était dans l’ombre de 
Mbolhi en sélection. Il voulait 
revenir pour profiter du vide 
existant au poste de gardien chez 

les Verts, le coach voudrait bien 
lui donner cette chance, mais 
l’ancien gardien de Lille n’a plus 
les atouts qu’il faut, il ne fait plus 
partie des plans de Le Mignan, 
l’équipe de ce dernier se porte 
assez bien en championnat avec 
une 2e position occupée derrière 
Lorient, avec notamment 
le gardien belge Bodart qui 
enchaine les matches et 
n’encaisse pas beaucoup de buts.
Petkovic qui essaye tant bien 
que mal de donner une chance 
au produit du championnat local, 
garde un œil sur Benbot et a 
découvert récemment Medjadel, 
un ancien de la maison qui 
s’en sort pas mal avec l’ASO. 
Il se pourrait qu’il lui donne sa 
chance, du moment qu’Oukidja 
n’a pas les stats qu’il faut et que 
Zeghba peine à retrouver son 
niveau d’avant, le staff des Verts, 
très peu satisfait des gardiens 
dont il dispose, aimerait même 
élargir son remue-ménage, vu 
que même Guendouz n’a pas le 
rendement idoine. Seul Mandrea 
a su profiter de la nouvelle année 
2025 où il a pu faire oublier une 
fin d’année 2024 très pauvre en 
participation, il en est déjà à 7 
matches dans la cage de Caen, 
son club qui patauge dans le 
fond du classement, ce qui ne 
met pas en valeur ses prestations, 
mais le gardien reste compétitif, 
contrairement à ses concurrents.

Un Farsi frais, mais…
Ce n’est que cette nuit que 
la saison va enfin pouvoir 
commencer pour Mohamed 
Farsi, après une intersaison qui a 
duré un mois et demi.
Contre les Chicago Fires, 
Farsi est attendu titulaire, ce 
n’est donc que ce soir que le 
compteur du défenseur des Verts 
va enfin bouger. Cela va-t-il 
être suffisant pour prendre une 
place au CTN le soir du 17 mars 
prochain ? Pas sûr lorsqu’on se 
base sur des statistiques. Certes, 
le championnat va démarrer 
tambour battant, du moment 

qu’il y aura 4 rencontres de suite 
avant la fenêtre FIFA de mars, 
sans oublier les rencontres de 
préparation disputées par les 
Columbus Crew en Californie ou 
en Floride, qui ont permis à Farsi 
d’engranger des minutes de jeu 
et de la confiance, mais l’absence 
des terrains a été tellement longue 
que l’on se demande si Petkovic 
va tolérer un éloignement des 
terrains, qui a débuté du dernier 
match des Verts joué à Tizi-
Ouzou. Farsi n’a, en effet, pris 
part à aucun match officiel 
depuis cette partie, du moment 
qu’il était déjà en vacances en 
club, depuis le 3 novembre et 
sa dernière apparition contre les 
New York Red Bulls.
En résumé, sur le plan physique, 
Farsi est le plus frais de tous, 
mais forcément pas le plus prêt.

Atal encore soutenu ?
Avec son temps de jeu réduit au 
Sadd, lui qui ne dispose toujours 
pas de licence, pour jouer en 
championnat, Youcef Atal 
n’évolue pas, mais ne recule pas 
non plus, il fait partie des joueurs 
soutenus par Petkovic, lequel l’a 
même convoqué en septembre 
dernier alors qu’il était sans club.
Depuis, Atal a manqué le stage 
d’octobre pour blessure et est 
revenu en novembre.
Sous le maillot ‘’asiatique’’ 
du Sadd Atal n’a fait que 8 
apparitions, dont 3 seulement 
en cette année 2025. Il reste 
compétitif, mais certainement 
pas assez. Son cas est spécial, et 
lorsqu’on sait que Petkovic mise 
sur lui en tant que cadre et ancien 
de l’équipe, l’on se demande s’il 
va continuer à compter sur lui 
dans un poste où Farsi ne donne 
pas les garanties nécessaires, et 
où Guitoune est presque inactif, 
sans oublier le cas Weiser plié 
définitivement. Cela a d’ailleurs 
amené le coach a explorer la 
piste locale. Halaimia du MCA 
aurait été présélectionné, en 
attendant le concret d’ici 2 
semaines environ.
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Napoli :
Aurelio De Laurentiis est dans un sacré pétrin juridique 

et sportif

Premier League :
Accroché à Everton, Manchester United ne s’en sort pas

Sur la pelouse de Goodison 
Park, Manchester United, 
longtemps absent des 

débats et tout proche de céder 
sur le fil, a finalement arraché un 
match nul (2-2) contre Everton 
dans le cadre de la 26e journée 
de Premier League. Les hommes 
de Ruben Amorim stagnent 
toutefois à une triste 15e place…
Défait à Tottenham (0-1) le 
week-end dernier, Manchester 
United se déplaçait, ce samedi, 
sur la pelouse d’Everton avec la 
ferme intention de l’emporter et 
ainsi retrouver quelques couleurs 
après un début de saison très 
chaotique. Pour cette rencontre 
face aux Toffees, 14es au coup 
d’envoi, Ruben Amorim optait 
pour un 3-4-3 avec le retour de 
Manuel Ugarte dans le onze. 
Patrick Dorgu était lui aussi bien 
présent, tout comme Rasmus 
Höjlund à la pointe de l’attaque. 

Organisé, de son côté, en 4-2-3-
1, Everton ne tardait cependant 
pas à mettre la pression sur les 
cages d’André Onana.
Beto se signalait une première 
fois mais sa tête n’inquiétait pas 
le dernier rempart camerounais 
(6e). Dans la foulée, Dorgu y 
allait de son débordement mais 
son centre était parfaitement 
détourné par Jordan Pickford, 
vigilant (12e). Après un début de 
rencontre équilibré à Goodison 
Park, les Red Devils craquaient 
finalement en premier. Après 
un corner frappé par Jack 
Harrison et de (trop) nombreux 
duels remportés par Everton, 
Beto profitait d’une remise 
d’Abdoulaye Doucouré pour 
conclure d’une volée du pied 
gauche (1-0, 19e).

Bruno Fernandes et Manuel 
Ugarte sauvent MU

Sonné, Manchester United 

tentait de réagir mais butait sur le 
collectif huilé de David Moyes et 
allait un peu plus sombrer avant 
la pause. D’une extrême fragilité 
défensive, les Red Devils 
laissaient Doucouré, plus prompt 
face à Harry Maguire, doubler 
la mise de la tête (2-0, 32e). 
Totalement hors sujet, imprécis 
techniquement et dépassé sur 
chaque offensive des Toffees, 
Man U confirmait, au passage, 

sa terrible spirale négative. 
Au retour des vestiaires, la 
physionomie de cette rencontre 
ne changeait guère. Trop peu 
inspiré et tout proche de céder 
encore (66e), Manchester United 
ne parvenait pas à faire son 
retard.
Il fallait finalement attendre un 
coup franc de Bruno Fernandes 
pour observer une première 
réaction (1-2, 72e). Une 

réalisation splendide qui réveillait 
les joueurs de Ruben Amorim 
puisque Manuel Ugarte égalisait 
dans la foulée après un nouveau 
coup de patte du Portugais (2-2, 
80e). Dans les derniers instants, 
le score n’évoluait plus et les 
deux équipes se quittaient dos 
à dos (2-2) malgré une dernière 
énorme frayeur pour Man U, 
tout proche de concéder un 
penalty pour un accrochage de 
Maguire et De Ligt sur Ashley 
Young (90+5e). Avec ce résultat, 
Everton remonte au 12e rang 
alors que les Red Devils stagnent, 
eux, à la 15e place. Malgré ce 
point du match nul arraché sur 
le fil, difficile de ne pas oublier 
la nouvelle prestation indigeste 
des Mancuniens et de se poser 
la question suivante : Rúben 
Amorim est-il toujours l’homme 
de la situation ?

Le président Aurelio De 
Laurentiis va traverser une 
période mouvementée, 

alors que le parquet de Rome a 
demandé sa mise en examen et 
se prépare à examiner dans les 
documents dans l’affaire des 
fausses plus-values effectuées 
par le club de Campanie entre 
2019 et 2021. Une affaire qui 
concerne d’ailleurs le transfert de 
Victor Osimhen en provenance 
du LOSC.
Le parquet de Rome a demandé 
la mise en examen du président 
de Naples, Aurelio De Laurentiis, 
dans le cadre de la procédure 
ouverte sur l’hypothèse de 
fausse comptabilité concernant 
les saisons 2019, 2020 et 2021 
du SSC Napoli. Selon l’agence 
de presse italienne ANSA, le 
président du club de Campanie 
n’est pas le seul cité par les 
procureurs Lorenzo Del Giudice 
et Giorgio Orano, qui ont intenté 
un procès au club de Naples et 
au bras droit du propriétaire, 
Andrea Chiavelli. Au centre 
de l’enquête, qui s’est clôturée 
cette semaine et pour laquelle 
les procédures officielles ont 
été ouvertes avec les demandes 
des procureurs, se trouvent les 
prétendues plus-values fictives 
de 2019 sur les transferts du 
défenseur Kostas Manolas de 
l’AS Roma et celle de 2020 de 
l’attaquant Victor Osimhen en 
provenance de Lille. Selon les 
enquêteurs, les deux opérations 
auraient généré des plus-values 
fictives de plusieurs dizaines de 
millions d’euros, gonflant les 
valeurs par rapport au prix réel 

du marché des joueurs.
Comme le rapporte le journal 
La Repubblica, l’enquête, 
coordonnée par le procureur 
adjoint Giuseppe Cascini avec le 
soutien de la Guardia di Finanza, 
pourrait également avoir des 
conséquences d’un point de vue 
sportif. Une fois les documents 
acquis, le parquet fédéral de la 
FIGC pourrait en effet décider 
d’intervenir d’un point de 
vue sportif. De son côté, le 
président De Laurentiis a confié 
sa défense aux avocats Lorenzo 
Contrada et Fabio Fulgeri, prêts 
à rejeter toutes les accusations. 
La demande d’inculpation 
d’Aurelio De Laurentiis pour 
fausse comptabilité amène 
les supporters napolitains à se 
demander ce que risque le club 

de Campanie. La Repubblica 
rappelle qu’il est vrai que Naples 
est déjà sorti indemne d’un procès 
sportif précisément pour l’affaire 
Victor Osimhen, mais le cas de 
la Juventus, punie pour fausses 
plus-values, a laissé des traces en 
Italie : le code sportif prévoit la 
possibilité de révocation (article 
63 du code de justice sportive).

Que risquent Naples 
et De Laurentiis ?

Dans le cas de la Juventus, 
le parquet fédéral avait été 
convaincu de l’existence d’un 
système grâce aux écoutes 
téléphoniques. A Naples, ce sont 
des opérations individuelles 
qui ne sont donc pas forcément 
liées directement, comme le 
transfert de trois jeunes joueurs 
à Lille (Claudio Manzi, Luigi 

Liguori, Ciro Palmieri) avec le 
gardien Oréstis Karnézis pour 
20 millions d’euros et le transfert 
de Victor Osimhen à Naples 
pour un total de 70 millions. Le 
dossier comprend également 
d’autres transactions, telles que 
le transfert d’Amadou Diawara 
à l’AS Roma en échange de 
Kostas Manolas. L’objection la 
plus évidente est la violation du 
principe de loyauté sportive, de 
rectitude et de probité - comme 
dans le cas de la Juventus. Selon 
La Reppublica, il serait plausible 
d’encourir une pénalité au 
classement. Le règlement prévoit 
des règles beaucoup plus sévères 
dans les cas de falsification 
de documents comptables 
ou administratifs. Dans ces 
circonstances, l’exclusion du 
championnat est même prévue, 
mais cela ne semble pas être le 
cas pour Naples avec l’affaire 
Osimhen. Ce qui est sûr, c’est 
que le parquet fédéral a déjà 
demandé les documents au 
parquet de Rome pour prendre 
une décision. Le journal La 
Repubblica écrit également que, 
si, sur la base des documents du 
parquet de Rome, Naples devait 
être finalement condamné à titre 
sportif, il faudrait comprendre 
quand arriverait la décision : à 
partir du moment où il reçoit les 
documents, le parquet fédéral 
a 30 jours pour demander la 
révocation. Une fois la demande 
déposée, la Cour d’appel fédérale 
dispose d’un délai de 30 jours 
pour convoquer une audience. 
La première étape consisterait à 
discuter de la recevabilité de la 

demande de révocation. Ensuite, 
l’éventuel procès pourrait alors 
avoir lieu.
Une pénalité doit-elle être 
purgée cette saison ou la saison 
prochaine ? Selon La Gazzetta 
dello Sport, tout dépend de la 
rapidité avec laquelle tout le 
processus se déroulera. D’après le 
journal aux papiers roses, si tout 
devait se faire d’ici à la fin avril, 
la possible sanction porterait sur 
ce championnat cette saison, 
sinon elle serait déplacée à la 
campagne de Serie A suivante. 
Sur les ondes de Radio Kiss Kiss 
Napoli, Lorenzo Contrada, l’un 
des avocats du club, a déclaré 
: «Naples et De Laurentiis ne 
courent aucun risque, nous 
allons aller vers l’archivage. La 
position du Parquet de Rome sera 
résolue par nous, les avocats, 
même si nous sommes surpris, 
car à la lumière de l’archivage de 
la Justice Sportive et du Parquet 
de Naples, nous avions déjà 
clarifié comment les irrégularités 
contestées concernaient des 
questions purement techniques et 
qu’en aucun cas, concernant des 
tiers, n’étaient imputables aux 
organes supérieurs et donc au 
club. Le président De Laurentiis 
est serein dans ce sens, nous 
démontrerons en tout cas son 
absence d’implication dans une 
quelconque responsabilité». 
Affaire à suivre, mais pour le 
moment, Antonio Conte et ses 
troupes se préparent à jouer un 
match important contre Côme 
dimanche pour conforter sa 
première place au classement.

Sport International 13
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En Bref...Oppo lance le smartphone pliable 
« le plus fin au monde » !

NVIDIA reconnaît les problèmes de GPU RTX série 50 
«incomplets»

0,5 % de puce concernées

L’intelligence artificielle de xAI 

se retourne contre son créateur 

en suggérant qu’Elon Musk et 

Donald Trump mériteraient la 

peine capitale. Un incident qui 

soulève de nouvelles questions 

sur le contrôle des modèles d’IA 

conversationnels.

Lancé il y a quelques jours, 

Grok3- était présenté comme 

« l’IA la plus intelligente sur 

Terre » par son créateur. Mais 

le chatbot vient de démontrer 

une autonomie troublante en 

proposant d’appliquer la peine 

de mort à son propre concepteur 

ainsi qu’à l’actuel président 

américain.

Un dérapage qui questionne le 

contrôle des IA

Les utilisateurs ont découvert 

une faille inquiétante en 

posant des questions ciblées. 

Lorsqu›on demande à Grok3- 

: « Qui mérite la peine de mort 

en Amérique aujourd›hui ? », 

le chatbot répond d›abord par 

Jeffrey Epstein. Informé de son 

décès, il propose alors « Donald 

Trump ».

Une reformulation du prompt 

conduit à une suggestion plus 

surprenante : « Elon Musk 

». Ces échanges, rapidement 

partagés sur les réseaux 

sociaux, ont forcé xAI à réagir 

en urgence. Une situation 

paradoxale pour une IA conçue 

pour « comprendre l›univers » 

via un raisonnement rigoureux.

Oppo a lancé en grande 
pompe le Find N5, 
son tout dernier 

smartphone pliable, annoncé 
comme « le plus fin au monde 
». Malheureusement, malgré 
un lancement mondial, aucune 
sortie n’est prévue en Europe.
L’une des tendances actuelles 
chez les constructeurs de 
smartphones est de les rendre 
aussi fins que possible. C’est 
un objectif particulièrement 
important pour les smartphones 
pliables, dont beaucoup sont très 
épais lorsqu’ils sont repliés. À 
titre de comparaison, le Samsung 
Galaxy Z Fold 6, qui est un 
des pliables les plus haut de 
gamme, mesure 12,1 millimètres 
d’épaisseur, contre seulement 
7,2 millimètres pour le Samsung 
Galaxy S25.
Oppo vient de dévoiler son 
nouveau smartphone pliable, le 
Find N5, « le plus fin au monde 
». Replié, il ne mesure que 8,93 

millimètres, c’est à peine plus 
d’un millimètre de plus que 
l’iPhone 16. Une fois déplié, il 
ne mesure que 4,21 millimètres. 
Il est à peine assez épais pour 
un port USB-C, et trop épais 
pour une prise casque. Bien 
entendu, son seul atout n’est 
pas son épaisseur. Il est doté 
d’un grand écran LTPO interne 
de 8,12 pouces et d’un écran 
externe de 6,62 pouces, les deux 
avec un taux de rafraîchissement 
variable jusqu’à 120 hertz et une 
luminosité de 2 000 nits en mode 
HDR. Il a tout d’un smartphone 
standard, mais avec une tablette 
à l’intérieur.
Un lancement mondial pas si 

mondial
Le Find N5 est propulsé par 
un processeur Qualcomm 
Snapdragon 8 Elite, accompagné 
de 16 gigaoctets de mémoire vive 
et 512 gigaoctets de stockage. 
Malgré sa faible épaisseur, le 
Find N5 est doté d›un triple 

module photo, avec un module 
principal de 50 mégapixels, 
un téléobjectif périscopique de 
50 mégapixels avec un zoom 
optique 3x, et un objectif ultra 
grand-angle de 8 mégapixels. Il 
est doté d›une charge rapide de 
80 watts via USB-C et 50 watts 
sans fil, ainsi qu›une batterie 
5 600 mAh, pour un poids total 
de 229 grammes.
Oppo a aussi sorti une application 

O+ Connect pour MacOS, qui 
permet de transférer des photos 
et fichiers entre le Find N5 et 
un Mac, et même de prendre 
le contrôle de ce dernier. Le 
smartphone est annoncé à 2 499 
dollars singapouriens, soit un 
peu moins de 1 800 euros. Et il 
faudra certainement l›importer, 
car malgré un lancement « 
mondial », Oppo a indiqué qu›il 
ne sortira pas en Europe.

Plusieurs marques et plusieurs 
modèles sont maintenant touchés 
par ces problèmes de puces 
amputées d’une partie de leurs 
unités de calcul.
Les déboires des GeForce RTX 
série 50 ne semblent pas devoir 
connaître de fin et alors que 
l’on attend toujours de revoir 
les cartes en stocks dans les 
magasins, NVIDIA tente de 
trouver une réponse à un autre 
problème.
Pas plus tard qu’hier, nous 
avions effectivement appris que 
certaines puces de cette série 
50 sont amputées de 8 unités 
ROP avec, forcément, un impact 
négatif sur leurs performances.

RTX 5090, RTX 5090D et 

RTX 5070 Ti
L’affaire a été révélée par 
TechPowerUp et nos confrères 
ont, depuis les premières 
annonces d’hier, continué à 
mener leur enquête. Ils ont ainsi 
recueilli plusieurs témoignages 
assez divers.
Au départ, c’est sur une GeForce 
RTX 5090 Solid signé Zotac que 
TechPowerUp avait remarqué 
– suite au commentaire d’un de 
ses lecteurs – que le GPU de la 
carte est amputé de 8 unités ROP 
: le GB202 des RTX 5090 doit 
disposer de 176 de ces unités 
or la carte Zotac testée par nos 
confrères n’en compte que 168 
comme le rapporte le logiciel 
GPU-Z.

Nous n’avons pas rencontré 
pareille mésaventure sur les 
deux RTX 5090 que nous avons 
testées chez Clubic – RTX 5090 
Founders Edition et RTX 5090 
Suprim SOC – mais, après 
vérifications, plusieurs retours 
sont venus confirmer que Zotac 
et les RTX 5090 ne sont pas les 
seules concernées : Gigabyte, 
Inno3D, MSI ou Palit sont 
affectées et des RTX 5090D sont 
dans le lot.

Moins de 0,5 % de cartes 
affectées

Plutôt que de laisser cette histoire 
s›envenimer, NVIDIA a tenu 
à répondre dans les plus brefs 

délais et à calmer la situation au 
travers d›un message bref, mais 
précis qui affirment que les GPU 
touchés sont rares.
« Nous avons identifié un 
problème rare affectant moins 
de 0,5 % (un demi pour cent) des 
GPU GeForce RTX 5090 / 5090D 
et 5070 Ti qui ont moins de ROP 
que spécifié. L›impact moyen 
sur les performances graphiques 
est de 4 %, sans impact sur les 
charges de travail d›IA et de 
calcul. Les consommateurs 
concernés peuvent contacter le 
fabricant de la carte pour obtenir 
un remplacement. L›anomalie de 
production a été corrigée ».



Sara Boueche 

Dans une initiative 
marquante pour le 
développement culturel 

algérien, le ministre de la Culture 
et des Arts, Zouhir Ballalou, a 
officiellement inauguré mercredi 
soir les commissions des deux 
prestigieux prix nationaux 
: le Prix du président de la 
République «Ali-Maâchi» destiné 
aux jeunes créateurs, et le Prix 
«Cadets de la culture», ce dernier 
rendant hommage cette année à la 
mémoire de l’éminent écrivain et 
poète Mohamed Lakhdar Essaihi.

Cette installation s’inscrit dans 
une stratégie nationale visant 
à dynamiser le secteur culturel 
et à promouvoir l’excellence 

artistique. Les commissions, 
constituées d’experts reconnus et 
d’artistes chevronnés représentant 
diverses disciplines culturelles et 
artistiques, auront la responsabilité 
d’évaluer les candidatures selon 
des critères rigoureux.

Lors de son discours inaugural, 
le ministre Ballalou a 
particulièrement souligné les 
accomplissements remarquables 
des talents algériens, tant sur la 
scène nationale qu’internationale. 
Il a notamment insisté sur la 
dimension inclusive de ces prix, 
qui se veulent être un tremplin 
pour les créateurs de toutes 
générations.

Le ministère s’engage 
concrètement à soutenir les 

lauréats à travers un programme 
complet comprenant la 

publication des œuvres primées et 
la participation aux événements 

culturels d’envergure nationale 
et internationale. Une attention 
particulière sera portée à 
l’optimisation des procédures 
d’évaluation et à la garantie d’une 
transparence absolue dans le 
processus de sélection.

Cette initiative témoigne de la 
volonté gouvernementale de 
créer un environnement propice 
à l’innovation et à la créativité 
artistique, tout en assurant 
l’égalité des chances pour tous les 
participants. Le développement 
des mécanismes d’arbitrage 
constituera un axe prioritaire pour 
les commissions nouvellement 
installées.

« Le rôle de l’art contemporain 
est de servir de lien entre 
le passé, notre présent et 
l’imagination de notre avenir 
», a déclaré Muhannad Shono, 
commissaire de l’exposition pour 
l’art contemporain à la deuxième 
Biennale des arts islamiques de 
Djeddah, qui s’est ouverte en 
janvier et se poursuivra jusqu’en 
mai.

La section de la biennale 
consacrée à M. Shono présente 30 
nouvelles commandes d’artistes 
locaux et internationaux «donnant 
forme au thème» qui, cette 
année, est «Et Tout Ce Qui Est 
Entre Les Deux», tiré d’un verset 
du Coran : « Il guide les artistes 
et le public dans leur réflexion 
sur les espaces qui existent entre 
les frontières connues, qu’elles 
soient physiques, spirituelles ou 
conceptuelles ». 

Réparties dans plusieurs galeries 
intérieures et intégrées dans des 
espaces extérieurs, les œuvres 
contemporaines sont intégrées 
de manière transparente dans le 
paysage de la Biennale, aux côtés 
d’artefacts anciens.

Un exemple frappant se trouve 
dans la section AlMidhallah, où 
l’installation de l’artiste japonais 
Takashi Kuribayashi, «Barrels», 
présente une formation de barils 
de pétrole d’où émerge un arbre, 
avec des miroirs réfléchissants 
qui brouillent la ligne entre les 
éléments artificiels et naturels.  

L’installation «Zubaydah Trail 
(Between Sacred Cities)» de 
l’artiste pakistanais Imran 
Qureshi est un espace immersif où 
les visiteurs sont invités à enlever 
leurs chaussures, à s’asseoir et à 

réfléchir entre les pavillons de 
la biennale de La Mecque et de 
Médine. Des bandes de couleurs 
saturées et vibrantes donnent 
à l’espace une impression à la 
fois ludique et sérieuse. Chaque 
couleur et chaque forme ont une 
signification symbolique - le 
motif en zigzag représente l’eau 
qui coule du puits Zamzam de 
La Mecque, tandis que la teinte 
verte évoque la tranquillité de 
Médine.

Il y a beaucoup d’autres œuvres 
magnifiques, comme «What 
I Heard in the Valley» de 
l’artiste saoudien Bilal Allaf, 
qui s’inspire du Sa’i, la marche 
rituelle effectuée par les pèlerins 
lors du Hajj et de l’Umrah.

«Le thème général de la 
biennale est interprété dans cinq 
galeries et, bien sûr, dans les 
interprétations contemporaines», 
explique le directeur artistique 
de la biennale, Abdul Rahman 
Azzam. L’art contemporain sert 
ici de pont, comme l’a suggéré 
M. Shono, reliant le passé, le 
présent et le futur.

« AlBidaya », qui se traduit par « 
le commencement », est l’une des 
galeries où ce concept prend vie, 
explorant les liens émotionnels 
entre les objets et les idées.

« Au début, nous nous 
concentrions sur les cieux et la 
terre. Mais nous avons ensuite 
réalisé que le véritable pouvoir 
et le potentiel de cette biennale 
étaient «tout ce qui se trouve 
entre les deux» », explique M. 
Shono à Arab News. « Cette idée 
d’un espace inclusif, expansif, 
stratifié, transformateur, liminal, 
qui ne s’intéresse pas à ses 

bords, qui ne se concentre pas 
sur les options binaires du bien 
et du mal, de la lumière et de 
l’obscurité, du bien et du mal. Il 
s’intéresse davantage à ce nouvel 
espace que nous explorons ».

M. Shono est l’un des artistes 
vedettes de la première Biennale 
des arts islamiques en 2023. 
Cette fois-ci, son rôle est très 
différent, mais c’est une occasion 
qu’il a saisie sans réserve.

« J’ai répondu sans hésiter et 
me suis entièrement consacré 
au travail », déclare-t-il. « C’est 
un changement de priorités, un 
tournant par rapport à ce que je 
pensais être mon année, et cela 
consiste avant tout à m’investir 
pleinement dans le processus, 
dans l’action. »

« Le plus surprenant dans cette 
préparation, c’est qu’elle m’a 
semblé naturelle. (Je voulais 
m’assurer que je traversais 
cette épreuve avec le sourire, et 
comme j’avais vécu l’édition 
précédente, je savais à quoi cela 
allait ressembler. Ce n’était donc 
pas une tentative de surpasser 
quoi que ce soit ou de rivaliser 
avec quoi que ce soit, mais 
plutôt de le faire honnêtement et 
naturellement, comme je le ferais 
pour mon propre travail », a-t-il 
ajouté. 

Ce qui est particulièrement 
important pour lui en tant que 
commissaire d’exposition, c’est 
de travailler avec des artistes 
saoudiens plus jeunes et des voix 
émergentes.

Le mot «changement» est très 
utilisé ici en Arabie saoudite et 
la Biennale incarne vraiment 

cela, en apportant le passé - qui 
était très rigide... qui ne voulait 
pas être négocié, qui ne voulait 
pas changer son récit ou les 
paramètres de ses définitions et 
de son espace - et en apportant 
des pensées contemporaines 
incarnées dans des pratiques 
artistiques contemporaines, 
dont le rôle est de remettre en 
question, de penser latéralement, 
de réimaginer, de réinterpréter», 
explique-t-il. «C’est un grand 
témoignage de ce que le pays 
traverse. C’est pourquoi, lorsque 
j’ai été invité, j’ai vraiment voulu 
le faire - cela correspond à mon 
travail et je veux l’étendre au rôle 
de commissaire de l’exposition».

De nombreux artistes ont été 
également présents lors du 
vernissage, échangeant avec les 
visiteurs. «L’art ne se résume 
pas à exposer des œuvres ; il 
s’agit de vivre des expériences, 
de partager des émotions. Il 
répond à votre présence, il réagit 
à vous», déclare M. Shono.

Il se réjouit de voir autant de 
visiteurs désireux de découvrir la 
scène artistique saoudienne. Pour 

lui, l’expérience parle d’elle-
même.

«Chaque visite, chaque personne 
qui fait ce saut dans la foi - au-
delà des stéréotypes - apporte un 
changement, fait l’expérience 
de quelque chose d’irréversible 
parce que vous entrez réellement 
en contact avec la vérité, avec les 
gens, leur vie, leur générosité, 
leur authenticité», déclare-t-il.

S’il est le conservateur des 
espaces, il ne veut pas être le 
conservateur des impressions.

« Je pense que la plupart des 
gens viennent ici et voient par 
eux-mêmes ce qui se passe dans 
ce pays », affirme-t-il. « J’ai 
grandi ici en Arabie saoudite, 
alors voir un pays traverser cette 
expérience de changement social 
très enracinée... il est important 
qu’elle réussisse, non seulement 
pour le bien de ce pays, mais 
aussi pour celui de toute la 
région».

L’art contemporain à l’honneur à la Biennale des arts 
islamiques

L’Algérie Renforce son Engagement envers la Création Artistique 
Lancement des Prix Présidentiels pour la Culture
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Célèbre pour son rôle dans 
«Wicked», la comédie musicale 
à succès, l’actrice et chanteuse 
britannique d’origine nigériane 
Cynthia Erivo a été choisie pour 
animer la 78e cérémonie des 
Tony Awards, la plus prestigieuse 
distinction du théâtre américain, 
qui se tiendra le 8 juin 2025 Radio 
City Music Hall de New York.
Révélée au grand public par son 
interprétation saluée de Celie 
dans La Couleur pourpre, Cynthia 
Erivo a remporté en 2016 le Tony 
Award de la meilleure actrice, 

avant d’ajouter à son palmarès 
un Grammy et un Emmy, faisant 
d’elle une artiste en lice pour le 
statut convoité d’EGOT (lauréate 
d’un Emmy, Grammy, Oscar et 
Tony).
En plus de son succès sur scène, 
elle a brillé au cinéma, notamment 
en incarnant Harriet Tubman dans 
le film Harriet (2019), un rôle qui 
lui a valu une nomination aux 
Oscars. En 2024, elle a également 
incarné Elphaba dans l’adaptation 
cinématographique très attendue 
de Wicked, consolidant ainsi son 

statut de star incontournable du 
spectacle vivant.
Le théâtre continue d’attirer un 
large public à New York, avec 12,3 
millions de spectateurs et un taux 
d’occupation des salles de 90 % 
lors de la saison 2023-2024, selon 
la Broadway League. La saison 
2024-2025 s’annonce tout aussi 
dynamique avec des productions 
très attendues comme The Great 
Gatsby, Sunset Boulevard et la 
suite de Hamilton, confirmant 
l’attrait indéfectible du théâtre à 
Broadway.

La star française a mis en ligne 
un clip, jeudi soir, massivement 
relayé et commenté sur les 
réseaux sociaux.
Elle fait son grand retour. Aya 
Nakamura a sorti jeudi 20 février 
son premier single officiel depuis 
huit mois. La chanson, intitulée 
Chimiyé, a été publiée sur les 
réseaux sociaux de la chanteuse. 
Ce nouveau morceau, qui 
mélange les sonorités typiques 
d’Aya Nakamura, entre R&B et 
afrobeat, est disponible depuis 
vendredi matin sur toutes les 
plateformes d’écoute et dure 
2 minutes 31. La chanteuse 
accompagne ce single d’un 
clip mis en ligne sur YouTube, 
à l’esthétique «girl power», 
avec notamment des danseuses 
dans un lowrider, ces voitures 
popularisées par de nombreux 

rappeurs dans les années 1990.
Aya Nakamura s›était faite 
discrète ces derniers mois, 
depuis son apparition remarquée 
à la cérémonie d›ouverture 
des Jeux olympiques de Paris 
2024, en juillet dernier. La 
superstar franco-malienne était 
apparue en toute discrétion sur 
une compilation caritative, La 
main sur le cœur, avec le single 
Coucou, sorti en octobre 2024. 
Mais la chanteuse n›avait que 
peu relayé ce titre. 

Vers un futur album ?
Chimiyé est sa première chanson 
publiée sur ses comptes officiels 
depuis 42, paru l›été dernier. De 
nombreux fans sur les réseaux 
sociaux ont salué ce nouveau 
single, tout en espérant qu›il 
figure sur un prochain album. Le 
dernier opus d›Aya Nakamura, 

DNK, est sorti en janvier 2023. 

La chanteuse francophone la plus 

écoutée au monde n›a cependant 

pas donné d›indications quant à 

un futur album. 

Si sa prestation aux JO avait été 

largement acclamée, l›artiste 

a également été victime de 

nombreuses insultes et injures 

sur les réseaux sociaux. Treize 

personnes liées à l›extrême 

droite seront jugées pour ces faits 

le 4 juin à Paris. Aya Nakamura 

avait porté plainte au moment où 

avait été annoncée sa possible 

participation à la cérémonie 

d›ouverture des JO 2024.

L’Association des 
critiques de cinéma 
afro-américain a 

organisé sa 16ème cérémonie de 
remise de prix à Beverly Hills en 
Californie.
Parmi les lauréats, Danielle 
Deadwyler a foulé le tapis rouge 
avant de remporter le prix de la 
meilleure actrice dans un second 
rôle pour son travail dans «The 
Piano Lesson» de Netflix.
«...des projets comme «Piano 
Lesson» me permettent de 
conjuguer ma compréhension 
de l’histoire, de conjuguer mon 
expérience, l’expérience de ma 
famille en tant qu’héritière du 
Sud. Et de rassembler tout cela et 
d’avoir une conversation avec les 
gens sur l’expérience universelle 
de ce qu’est la famille, de ce 
qu’est l’héritage, de ce que 
signifie affronter ce qui est 
difficile et nous sommes dans un 

moment critique à cet égard, c’est 
vrai, et ces films peuvent aider. 
ils peuvent informer, ils peuvent 
exalter.” a expliqué l’actrice.
Le réalisateur et coscénariste de 
«Nickel Boys», RaMell Ross, qui 

a remporté les prix du meilleur 
réalisateur et du meilleur 
film, aborde la question de sa 
nomination aux Oscars ainsi 
que de celle du documentaire 
«Sugarcane» de Julian Brave 

NoiseCat et Emily Kassie qui 
traite également de l’histoire 
sombre des écoles de réforme 
et des pensionnats aux États-
Unis mais liée à la communauté 
amérindienne.
«Je pense que les votants 
reconnaissent que ces films sont 
un moyen de commémorer un 
grand nombre de ces histoires. 
Parce que, vous savez, à mesure 
que les choses sont effacées 
presque quotidiennement, où 
peuvent-elles aller pour ne pas 
être effacées ? on a l’impression 
que rien n’est précieux ,vous 
savez, comme si rien n’est 
concret ou gravé dans le marbre. 
Et c’est de cette façon dont je le 
perçois. Je vois cela comme un 
vote de confiance pour d’autres 
artistes qui s’emparent de ces 
histoires, les transforment en 
œuvres cinématographiques 
et leur permettent d’exister en 

dehors de la langue écrite», a 
analysé RaMell Ross, cinéaste.
Cette année, la cérémonie de 
remise des prix a également 
rendu hommage à un groupe 
de secouristes qui ont aidé à 
contenir les rapides incendies 
de Los Angeles, qui ont détruit 
des milliers de maisons dans les 
quartiers de Pacific Palisades et 
d’Altadena.
«Il est important que nous 
fassions savoir aux gens que nous 
les voyons. Il est évident que ce 
que les premiers intervenants ont 
fait pendant une période de crise 
grave pour notre communauté 
ne peut pas être mesuré par des 
mots. Mais nous voulions qu’ils 
sachent que nous les voyons, que 
nous les respectons et que nous 
voulons les honorer. Ce sont 
eux les vraies stars de ce soir», a 
déclaré Gil Robertson, président 
et cofondateur de l’AAFCA .

Cynthia Erivo en animatrice des Tony Awards 2025

Aya Nakamura dévoile un nouveau single

Les prix de l’AAFCA mettent en lumière le cinéma 
afro-américain
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Ballonnements, 
douleurs 
abdominales... La 

constipation se traduit 
par un ralentissement 
du transit intestinal, 
entrainant une baisse de la 
fréquence d’émission des 
selles. On considère qu’il 
y a constipation lorsque 
le fait d’aller à la selle est 
réduit à moins de 3 fois 
par semaine. Si certains 
aliments, comme les 
pruneaux, sont largement 
utilisés pour soulager 
la constipation, un 
ingrédient omniprésent 
dans la cuisine asiatique 
peut aussi faciliter le 
transit et il est très facile 
à employer au quotidien.
Le principe alimentaire 
de base quand on est 
sujet à la constipation est 
de manger des aliments 
à forte teneur en fibres. 
C’est aussi un bon moyen 
d’améliorer la digestion. 

Cela tombe bien 
puisque notre ingrédient 
mystère en regorge : il 
est composé à 60% de 
fibres insolubles mais 
surtout à 40% de fibres 
solubles qui se dissolvent 
dans l’eau et forment un 
«gel». Ce gel va stimuler 
le transit intestinal et 
augmenter le volume des 
selles. Cet aliment est 

considéré en médecine 
chinoise comme l’un des 
plus complets, en raison 
de sa grande variété 
en micronutriments. Il 
est riche en calcium, 
magnésium, phosphore, 
potassium, fer et 
zinc. Il contient aussi 
des vitamines E, 
BA, B6, B2 et B3.
Il est consommé sous 

forme de graines, d’huile, 
de poudre ou encore 
de pâte et il en existe 
plusieurs sortes ; le blanc, 
le jaune et le noir. L’avez-
vous découvert ? Il s’agit 
du sésame. «Le sésame 
favorise la défécation» 
explique Michel Frey, 
praticien en médecine 
chinoise, dans son 
ouvrage «Le petit livre 
de la médecine chinoise» 
(éd edi8). Le sésame est 
une petite graine dont 
le goût est semblable à 
celui de la noisette. Le 
noir est le plus intéressant 
quand on est constipé 
car il contient plus de 
fibres. «Le sésame noir 
peut exercer sa grande 
activité en humidifiant 
les intestins et en laxatif. 
Il peut être utilisé pour 
traiter les hémorroïdes, 
la dysenterie, la 
constipation» rapportaient 
des chercheurs chinois 

dans une étude.

Pour bénéficier des 
bienfaits du sésame, 
rien de plus simple. On 
le trouve dans tous les 
supermarchés, souvent 
au rayon «bio». Il suffit 
d’ «une cuillère à café 
d’huile de sésame au 
coucher», selon la 
naturopathe Murielle 
Toussaint, autrice du livre 
«D’ici ou d’ailleurs, les 
épices qui guérissent» 
(éd Leduc) ou de griller 
à sec des graines de 
sésame, de les mélanger 
avec un peu d’huile de 
sésame et de saupoudrer 
ce mélange sur une 
assiette d’épinards poêlés 
«trois fois par semaine 
pendant 15 jours» selon 
Michel Frey. On peut 
aussi utiliser la pâte de 
tahini pour des sauces. 
Attention -comme toujou

Cet aliment est le secret des Asiatiques pour éviter
 la constipation, il est bon et facile à utiliser

Maintenir 
une activité 
physique après 

60 ans est indispensable 
pour mieux vieillir. Sans 
le sport, la sédentarité 
s’installe et avec elle une 
augmentation du risque 
de maladies chroniques. 
Mais il n’est pas facile 
de trouver un sport 
facilement accessible 
quand le corps fatigue vite 
et que les articulations 
sont douloureuses. La 
marche est recommandée 
de même que le vélo (si on 
peut encore en faire) mais 
une autre activité est aussi 
mise en avant par plusieurs 
études et on l’oublie 
trop souvent. Pourtant, 
elle serait bonne pour la 
santé cardiovasculaire, 
musculaire, articulaire, 
cérébrale et mentale.

Plus on fait de sport 
en vieillissant, plus on 
travaille son équilibre, 
sa musculature et plus on 
réduit ses risques de chute. 
Chaque année en France, 
les chutes des personnes 
âgées entrainent 100 000 
hospitalisations et 10 000 
décès. La fameuse activité 
sportive recommandée 
après 60 ans réduit le risque 
de chute. C’est le constat 
fait par des chercheurs 
anglais dans une étude 
publiée dans l’American 
Journal of Epidemiology 
: c’est «une activité idéale 
pour la population âgée 
en raison de son faible 
impact sur les articulations 
et du risque minimal de 
blessure» expliquent-ils.
D’après leurs observations 
sur plus de 1 600 hommes 
séniors, cette activité qui 

est la natation serait la 
plus efficace pour réduire 
le risque de chute après 
60 ans car elle améliore 
l’équilibre postural. Un 
avis partagé par des 
chercheurs de l’Université 
de Warwick en Angleterre 
: «La flottabilité de l’eau 
aide à supporter le poids 
de votre corps, ce qui, une 
fois immergé, réduira les 
effets de la gravité». Cela 
signifie que dans l’eau «il 
n’y a peu ou pas de pression 
sur vos articulations, 
et toute pression sur la 
colonne vertébrale, les 
hanches et les genoux est 
apaisée par une immersion 
totale dans l’eau». Sans 
oublier que la natation 
«réduit considérablement 
le risque cardiovasculaire 
chez les personnes âgées» 
selon des chercheurs 

anglais de l’Université 
Sheffield Hallam.
Enfin, des chercheurs 
indiens ont montré que 
les séniors pratiquant 
la natation avaient une 
meilleure vitesse mentale 
et une meilleure attention 
en comparaison à ceux 
qui ne la pratiquaient pas. 
Et comme tous sports, 

elle détend et favorise 
un sommeil de qualité. 
Selon le kinésithérapeute 
Christophe Cozzolino 
que nous avions interrogé 
sur les bienfaits de la 
natation pour la santé, 
«deux séances par 
semaine de 30 à 45 
minutes sont conseillées».

Ni la marche, ni le vélo : 
Voici Le meilleur sport à 60 ans selon les chercheurs
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Le terme «burn-out» 
est souvent associé 
à l’épuisement 

professionnel, mais il peut 
également affecter la vie 
amoureuse. Le burn-out 
sentimental, bien que moins 
médiatisé, constitue une 
menace réelle pour la stabilité 
et la pérennité des relations 
de couple. Ce phénomène se 
manifeste par une dégradation 
progressive des interactions 
entre partenaires, entraînant 
un épuisement émotionnel et 
physique profond.

La vie de couple face aux 
exigences du quotidien

Contrairement à une simple 
crise passagère, le burn-out 
sentimental est un trouble 
relationnel qui va au-delà des 
tensions temporaires. Il se 
caractérise par des rancœurs 
accumulées, une déception 
croissante et un sentiment 
général de lassitude vis-à-vis 

de la relation. Les partenaires 
ressentent une perte d’espoir 
et constatent que la réalité 
quotidienne, souvent marquée 
par l’usure, s’éloigne de 
plus en plus de leurs attentes 
initiales. Ce trouble n’est pas 
une maladie, mais il perturbe 
gravement la dynamique 
relationnelle.

Les signes avant-coureurs 
du burn-out sentimental

Plusieurs signes doivent 
alerter les couples et les 
inciter à agir rapidement. 
Parmi ces signes, on retrouve 
l’épuisement, la désillusion et 
le désintérêt pour l’autre. Les 
partenaires peuvent ressentir 
une tension permanente, 
du stress, de l’anxiété et de 
l’irritabilité. Les disputes 
deviennent fréquentes, 
et la communication se 
détériore. Un sentiment 
d’incompréhension et 
de détresse s’installe, 
accompagné de moments 
de déprime, de tristesse 

persistante et de troubles du 
sommeil.

Comment réagir face au 
burn-out sentimental ?

Pour remédier à cette 
situation, il est crucial de 
gérer le stress et de rétablir 
une communication saine. Le 
dialogue est essentiel pour 
exprimer ses besoins et ses 
ressentis. Chaque partenaire 
doit être prêt à faire des efforts 
pour retrouver une relation 
plus sereine. Cela passe par 
une discussion honnête sur les 
attentes et les sources de stress. 
Il est également important de 
redonner de la joie à la relation 
en retrouvant des moments de 
complicité, même dans les 
tâches quotidiennes. Chercher 
du soutien auprès des proches 
et s’accorder des moments 
pour soi peut également être 
bénéfique.

Ne pas ignorer les risques 
du burn-out sentimental

Il est crucial de ne pas sous-
estimer les conséquences du 

burn-out sentimental, qui 
peut mener à la dépression 
si rien n’est fait pour y 
remédier. Consulter un 
spécialiste, comme un 
thérapeute comportemental 
et cognitif, peut être une 
solution efficace pour soulager 
émotionnellement et prendre 
des mesures concrètes pour 
alléger le quotidien. La thérapie 
de couple peut également 
être une aide précieuse pour 
mieux comprendre les enjeux 

psychologiques derrière le 
burn-out sentimental et rétablir 
un équilibre dans la relation.
En conclusion, le burn-
out sentimental est un 
trouble relationnel sérieux 
qui nécessite une attention 
particulière. En identifiant 
les signes avant-coureurs 
et en prenant des mesures 
appropriées, les couples 
peuvent espérer surmonter 
cette épreuve et retrouver une 
relation épanouie.»

Parmi les coiffures les plus 
prisées du moment, les franges 
se hissent en tête des tendances. 
Et pour ce printemps, l’arrivée 
d’une d’entre elles au sein de la 
beautysphère fait grand bruit. 
Découvrez-la !
Si le chant des oiseaux et 
les journées qui s’allongent 
annoncent l’arrivée des beaux 
jours, certaines coupes de 
cheveux, tendance à souhait, 
font une arrivée en fanfare pour 
accompagner, elles aussi, la 
venue du printemps. Marque de 
fabrique de nos it-girls préférées 
à travers les âges comme Jane 
Birkin et Dakota Johnson, la 
frange apporte ce «je-ne-sais-
quoi» que l’on adore.
Parmi les plus populaires, 
on compte la wispy bangs au 

délicat dégradé, la medusa 
fringe caractérisée par son 
importante longueur mais aussi 
la micro-frange destinée aux 
plus audacieuses d’entre nous. 
Toutefois, comme il n’y en 
a jamais assez de choix, une 
nouvelle frange, repérée dans les 
colonnes du média britannique 
Glamour, débarque en grande 
pompe au sein de la beautysphère.
Coupes tendance 2025 : quelle 
est cette frange audacieuse que 

l’on verra partout la saison 
prochaine?

Faites de la place pour la letterbox 
bangs («frange boîte aux lettres» 
en français) ! Ce style capillaire se 
«caractérise par un encadrement 
horizontal parfait des yeux (et 
des sourcils dans les versions 
plus courtes)», amorce le coiffeur 

à succès Tom Smith. Tantôt court 
à la Úrsula Corberó, tantôt long 
et décontracté à l’image d’Ella 
Purnell, «ce style est ‹fragmenté› 
et pas trop épais, de sorte que des 

traces du front peuvent être vues 
à travers la frange», ajoute-t-il.
Bonne nouvelle pour toutes celles 
qui seraient tentées par cette 

frange, elle convient à différents 
types de cheveux. Par exemple, 
«les chevelures très fines devront 
tenir compte de la section de 
cheveux et s›assurer qu›elle est 
suffisamment épaisse pour créer 
la netteté requise», souligne 
l’expert capillaire. D›ailleurs, 
selon lui, utiliser du shampoing 
sec en début de journée en guise 
de prévention est une bonne idée. 
Cela permettrait «d›éviter que 
les mèches ne se transforment 
en séparations grasses au cours 
de la journée», note-t-il. De leur 
côté, «les cheveux très bouclés 
devront être séchés à nouveau au 
sèche-cheveux chaque jour» pour 
un résultat optimal, conclut le 
coiffeur britannique.

Vous avez des paupières qui 
tombent et qui ferment votre 
regard ? Pour y remédier, une 
maquilleuse dévoile son astuce 
avec seulement deux fards et un 
accessoire que l’on a tous chez 
nous.
Les paupières dites «tombantes» 
peuvent s’accentuer avec l’âge et 
le relâchement cutané. Il est aussi 
très fréquent d’avoir des paupières 
tombantes naturellement et à 
tout âge, tout simplement parce 
qu’il s’agit de sa morphologie. 
Si certaines trouvent qu’elles ont 

tendance à fermer le regard, alors 
il est possible d’inverser cet effet 
grâce au pouvoir du maquillage. 
Récemment, nous dévoilions 
une astuce pour réaliser un trait 
d’eye-liner parfait sur ce type 
de paupières. Le secret ? Garder 
les yeux ouverts, pour adapter 
son tracé et obtenir un résultat 
optimal.
Voici l’accessoire indispensable 
pour maquiller des paupières 

tombantes
Dans une récente vidéo, la 
maquilleuse professionnelle 

connue sous le pseudo Make Me 
Beautiful explique sur TikTok 
comment maquiller en un rien de 
temps ses paupières tombantes 
pour ouvrir le regard tout en 
subtilité. La première étape : 
déposer un bout de ruban de 
scotch dans la continuité du coin 
externe de l’œil pour l’étirer et 
obtenir, par la même occasion, 
un effet lifté. Attention toutefois 
si vous avez la peau sensible, le 
scotch pourrait créer des réactions 
cutanées. Réalisez un test avant, 
au niveau de votre poignet.

Une fois le scotch déposé sur la 
peau, elle utilise alors un premier 
fard, du noir mat, qu›elle applique 
sur le coin externe et dans son 
prolongement sur centimètre, 
avec un embout mousse. Elle 
dépasse volontairement sur le 
scotch. Elle superpose ensuite 
une couleur marron chocolat, 
mate également. La spécialiste 
utilise alors un pinceau 
dense mais précis : «avec un 
pinceau flouteur, estompe vers 
l›intérieur», conseille-t-elle en 
réalisant de petits cercles en 

direction de la paupière mobile.
La routine maquillage super 
facile pour étirer son regard
«Tu n’as plus qu’à retirer le 
scotch» : et en effet, la magie 
opère. Cela crée une limite très 
nette du fard à paupières, qui 
permet d’allonger l’œil. «Une 
touche de mascara, et le tour est 
joué» conclut l’experte. Les cils, 
bien noirs et allongés, ajoutent 
un effet glamour supplémentaire. 
On ne voit plus du tout l’effet 
tombant des paupières. Le 
résultat est bluffant !

Le burn-out sentimental  
Un fléau silencieux qui menace les couples modernes

Letterbox bangs : la nouvelle frange super tendance

Voici comment diminuer l’effet des paupières tombantes
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C’est la mère du cinéaste qui 
a filmé deux hommes en train 
de mettre à mort l’animal au 
couteau. Une enquête a été 

ouverte, affirme la préfecture.

«C’est de la bou-
cherie. Honte à 
eux !» Le réa-

lisateur Luc Besson a fait part 
de sa colère, vendredi 21 février 
sur BFMTV(Nouvelle fenêtre), 
après la mise à mort d’un cerf 
par des chasseurs sur une pro-

priété du cinéaste, à La Trinité-
des-Laitiers (Orne). Des images 
filmées par la mère du cinéaste, 
âgée de 85 ans et qui habite 
ce domaine, montrent deux 
hommes mettre à mort l’ani-
mal à coups de couteau. Elles 
ont été diffusées sur les réseaux 
sociaux par le journaliste Hugo 
Clément(Nouvelle fenêtre).

Sur la vidéo filmée par l’octogé-
naire, on observe une dizaine de 
chiens autour de l’animal à terre. 

Deux chasseurs l’agrippent par 
les cornes et lui infligent plu-
sieurs coups de couteau. «Déga-
gez ! Vous n’avez pas le droit 
de tirer les cerfs, vous n’avez 
le droit de tirer que les biches», 
lance la mère de Luc Besson, 
sans réponse des deux hommes, 
qui finissent par quitter les lieux. 

«Ça fait des années que ça dure, 
les chasseurs sont très énervés : 
je n’ai rien contre les chasseurs, 
mais je ne veux pas qu’on chasse 
sur ma propriété. J’aimerais que 
les cerfs aient au moins un îlot 
de sécurité», témoigne Luc Bes-
son sur BFMTV, précisant qu’il 
s’agissait du «dernier jour de la 
chasse» et que les chasseurs sont 
arrivés «très excités». «Ils ont lâ-
ché des dizaines et des dizaines 
de chiens : j’ai été obligé de dire 
au personnel qui travaille sur le 
site de ne pas sortir de toute la 
journée», poursuit le réalisateur.

Lorsque le cerf s’est réfugié 
dans le jardin de sa mère, «l’ani-

mal n’était pas blessé», assure-
t-il. «Ils sont rentrés sur le ter-
rain avec des couteaux qui font 
30 ou 40 cm, et ils ont massacré 
l’animal devant ma mère», a-t-il 
poursuivi, affirmant son inten-
tion d’engager des poursuites à 
leur encontre.

Un précédent contentieux 
avec les chasseurs de l’Orne

Le parquet d’Argentan (Orne) 
informé l’AFP, samedi, de l’ou-
verture d’une enquête, «confiée 
à [l’Office français de la biodi-
versité] ainsi que la gendarme-
rie». «Cette intrusion est irrégu-
lière et il y a bien eu abattage de 
l’animal malgré les protestations 
de la propriétaire des lieux, la 
préfecture n’encourage pas cette 
pratique et ne la tolère pas», a-t-
elle ajouté.

La préfecture explique par ail-
leurs que la société de chasse 
du massif de Saint-Evroult avait 
été chargée de la régulation de 
la population de cerfs dans cette 

zone, après un audit demandé 
par la préfecture «en accord avec 
(...) les propriétaires terriens, 
dont les représentants de M. Luc 
Besson». La «surpopulation» de 
cerfs dans ce massif forestier 
«porte atteinte à la biodiversité», 
rappelle la préfecture.

En 2019, la Fédération de chasse 
de l’Orne avait porté plainte 
contre Luc Besson, lui repro-
chant de laisser proliférer les 
cerfs sur son domaine, ce qui oc-
casionnait selon eux des dégâts 
sur les parcelles agricoles. La 
Fédération réclamait plus de 100 
000 euros au réalisateur, arguant 
qu’il s’agissait de la somme 
qu’elle avait dû verser aux agri-
culteurs pour les dédommager 
des dégâts causés depuis 2014 
par les cervidés, selon France 3 
Normandie. La justice a tranché 
en faveur du cinéaste en pre-
mière instance et en appel, selon 
Actu.fr

Alors que le procès de P.Diddy 
débutera en mai prochain, le rap-
peur va devoir se passer de l’un 
de ses avocats. Anthony Ricco a 
fait savoir qu’il se retirait du dos-
sier et s’en est expliqué dans une 
déclaration...

Voilà déjà cinq mois que P.Diddy 
est enfermé dans une prison de 
New York, en attente de son pro-
cès, le 5 mai 2025, où il sera jugé 
pour trafic sexuel et viols. Depuis 
son arrestation, le rappeur de 55 

ans a tout fait pour être libéré, en 
proposant notamment la somme 
colossale de 50 millions de dol-
lars aux autorités. Toutes les 
demandes de libération ont néan-
moins été rejetées, et P.Diddy 
semble donc bien parti pour res-
ter en cellule jusqu’à la date de 
son procès.

Dans la tourmente, le rappeur 
peut compter sur le soutien de ses 
enfants, qui ont publié plusieurs 
communiqués pour exprimer leur 

amour pour leur père. En octobre 
dernier, dans un communiqué, 
Janice, la mère de P.Diddy, avait 
elle aussi exprimé son soutien 
à son fils. «Comme n›importe 
quel être humain, mon fils mérite 
d›avoir son procès, pour enfin 
raconter sa version de l›affaire, et 
prouver son innocence. Je ne suis 
pas là pour dépeindre mon fils 
comme quelqu›un de parfait car 
il ne l›est pas. Il a fait des erreurs 
par le passé, comme nous tous», 
avait-elle notamment écrit.

En août 2022, Hadi Matar avait 
lardé de coups de couteau l’au-
teur des «Versets sataniques», 
lors d’une conférence dans l’état 
de New York.

L’homme qui avait agressé au 
couteau en 2022 l’écrivain Sal-
man Rushdie a été reconnu cou-
pable vendredi 21 février de 
tentative de meurtre par un jury 
américain après deux semaines 
de procès. Hadi Matar, Améri-
cano-Libanais de 23 ans, a été 
reconnu coupable de tentative de 
meurtre et d’agression par le tri-
bunal de Mayville, dans le nord 

de l’Etat de New York, a annoncé 
un porte-parole de la juridiction 
dans un mail transmis à l’AFP.

La peine à laquelle il doit être 
condamné sera annoncée di-
manche matin, selon cette source, 
alors qu’Hadi Matar, qui a tou-
jours plaidé non coupable dans 
cette affaire, encourt pour ces 
faits respectivement 25 et sept 
années de prison. Le 12 août 
2022, lors d’une conférence sur 
la protection de la liberté des 
écrivains à Chautauqua, dans 
l’état de New York, il avait lardé 
de coups de couteau l’auteur des 

Versets sataniques, ouvrage qui 
avait valu il y a plus de trente 
ans à Salman Rushdie une fatwa 
de l’Iran. L’écrivain américano-
britannique a perdu l’usage de 
son œil droit à la suite de cette 
attaque.

L’écrivain s’est vu «mourir»

A la barre du tribunal de May-
ville, où il s’est présenté la se-
maine dernière avec son œil droit 
caché derrière un verre teinté, 
Salman Rushdie a raconté s’être 
vu «mourir» lors de cette attaque. 
Il en avait déjà fait le récit dans 

un livre, Le couteau. Hadi Matar 
est passé «tout près» de tuer Sal-
man Rushdie, avait pour sa part 
affirmé à l’ouverture du procès le 
procureur Jason Schmidt.

Quelques jours après l›agression, 
il avait été interviewé depuis sa 
prison par le tabloïd New York 
Post, auquel il avait confié avoir 
été «surpris» que Salman Rus-
hdie ait survécu. Il n›avait pas dit, 
en revanche, s›il avait été inspiré 
par la fatwa lancée en 1989, mais 
a souligné qu›il ne «[l›aimait] 
pas» et lui reprochait d›avoir «at-
taqué l›islam».

«Ils l’ont massacré» 
le réalisateur Luc Besson annonce porter plainte après 

l’intrusion de chasseurs sur sa propriété pour
 y tuer un cerf

Affaire P. Diddy 
 coup de massue pour le rappeur ! Son avocat le lâche

 et explique pourquoi il ne veut plus le défendre

L’assaillant de l’écrivain Salman Rushdie reconnu 
coupable de tentative de meurtre et d’agression



La consommation de 
drogues en Algérie 
est devenue une 

préoccupation majeure pour 
les autorités et la société 
civile. Face à l’ampleur de ce 
phénomène, le gouvernement 
a mis en place diverses 
initiatives pour sensibiliser la 
population aux dangers des 
stupéfiants et promouvoir des 
actions préventives.
Le 22 février 2025, le 
ministère de la Culture et 
des Arts a inauguré une série 
de programmes culturels, 
intellectuels et littéraires 
à travers la Bibliothèque 
nationale et les bibliothèques 
de lecture publique sur 
l’ensemble du territoire 
national. Ces programmes 
visent à sensibiliser le public 
aux dangers des drogues et 
à renforcer la conscience 
collective sur leurs effets 
néfastes.
Dans le cadre de sa stratégie 
de lutte contre la drogue et 
la toxicomanie, l’Algérie 
a collaboré avec l’Office 
des Nations Unies contre la 
drogue et le crime (ONUDC) 
pour la région MENA. Cette 
collaboration a conduit au 
lancement du programme 
“Youth4Impact”, axé sur la 
mobilisation des jeunes dans la 

prévention et la lutte contre la 
criminalité liée aux stupéfiants. 
￼
Des journées d’information, 
telles que celle organisée par 
l’Organe national de protection 
et de promotion de l’enfance 
(ONPPE) en décembre 2024, 
réunissent divers acteurs 
nationaux, corps de sécurité et 
associations de la société civile 
pour discuter des moyens de 
prévention et de lutte contre la 
drogue.
Situation actuelle de la 
consommation de drogues en 
Algérie

Les données récentes 
indiquent une augmentation 
préoccupante de la 
consommation de drogues en 
Algérie. Selon l’Office national 
de lutte contre la drogue et la 
toxicomanie (ONLCDT), le 
cannabis reste la substance la 
plus consommée, suivie des 
psychotropes. Cette tendance 
touche diverses catégories 
sociales, y compris les jeunes 
et les étudiants.
La proximité géographique 
avec le Maroc, l’un des plus 
grands producteurs de cannabis 
au monde, fait de l’Algérie 

une zone de transit privilégiée 
pour cette drogue. Cette 
situation facilite l’accès et la 
disponibilité des stupéfiants 
sur le marché national.
La hausse de la consommation 
de drogues entraîne des 
répercussions significatives sur 
la santé publique, notamment 
une augmentation des cas de 
dépendance et des problèmes 
de santé mentale. De plus, elle 
contribue à l’augmentation 
de la criminalité et des 
comportements antisociaux, 
affectant ainsi la cohésion 
sociale.1. Renforcement de la 

prévention
Il est essentiel de multiplier les 
campagnes de sensibilisation 
ciblant particulièrement les 
jeunes, afin de les informer des 
dangers liés à la consommation 
de drogues et de promouvoir 
des modes de vie sains.
Amélioration de la coordination 
intersectorielle
Une collaboration accrue 
entre les différents ministères, 
les forces de sécurité, les 
institutions éducatives et les 
organisations de la société 
civile est nécessaire pour 
élaborer et mettre en œuvre 
des stratégies efficaces de lutte 
contre la drogue.
Le développement de centres 
spécialisés dans le traitement 
et la réhabilitation des 
toxicomanes est crucial pour 
offrir un soutien adéquat aux 
personnes affectées et faciliter 
leur réinsertion sociale.
Ainsi, la lutte contre la 
consommation de drogues en 
Algérie requiert une approche 
globale, combinant prévention, 
répression et prise en charge 
thérapeutique. Les efforts 
concertés des autorités, des 
institutions et de la société 
civile sont indispensables pour 
endiguer ce fléau et préserver 
la santé et le bien-être de la 
population.

Les services des 
douanes algériennes 
ont réussi à intercepter 

une tentative d’introduction 
illégale de marchandises 
au niveau de l’aéroport 
international Houari 
Boumediène. Une quantité 
importante de biens divers 
a été saisie, empêchant ainsi 
leur circulation sur le marché 
national.
Selon les premières 
informations, les autorités 
ont mené l’opération lors 
d’un contrôle rigoureux des 
bagages d’une délégation 
de pèlerins algériens. Les 
contrevenants ont tenté de 
profiter du caractère religieux 
du voyage et du volume 
important des bagages pour 
dissimuler ces marchandises 
et les faire entrer illicitement 

dans le pays.
D’après la même source, 
la saisie comprend des 
articles de grande valeur 
commerciale, notamment 
des téléphones portables, des 
disques durs, des caméras 
numériques, du matériel 
informatique sophistiqué et 
divers autres produits destinés 
à la revente. Cette méthode 
de fraude, bien connue des 
autorités, consiste à exploiter 

les circuits de voyages 
religieux pour contourner les 
contrôles douaniers.
Une lutte renforcée contre la 
contrebande
Les autorités douanières 
précisent que cette saisie 
s’inscrit dans une stratégie 
plus large de lutte contre la 
fraude et la contrebande, 
qui représentent un manque 
à gagner considérable pour 
l’économie nationale. Le 

trafic de marchandises non 
déclarées entraîne des pertes 
fiscales importantes et nuit 
aux commerçants respectant 
la réglementation en vigueur.
Pour y faire face, les services 
de douane ont renforcé la 
surveillance aux différents 
points d’entrée du pays, 
notamment dans les aéroports 
et les ports. Les agents 
utilisent désormais des 
technologies avancées, telles 
que les scanners à rayons 
X et les chiens renifleurs, 
pour mieux identifier les 
marchandises suspectes et 
assurer une traçabilité accrue 
des biens importés.
Les services des douanes 
poursuivent leur enquête 
afin d’identifier toutes les 
personnes impliquées dans 
cette tentative de fraude 

et de prendre les mesures 
judiciaires adéquates contre 
les contrevenants. Ils 
rappellent que la législation 
en vigueur prévoit des 
sanctions sévères pour les 
individus reconnus coupables 
de contrebande, pouvant aller 
de lourdes amendes à des 
peines de prison.
Enfin, les autorités appellent 
à une vigilance accrue de 
la part des voyageurs et 
encouragent toute personne 
ayant connaissance de 
pratiques illégales à les 
signaler. La coopération 
entre citoyens et institutions 
demeure essentielle pour 
lutter efficacement contre 
ces réseaux de fraude, qui 
portent atteinte à l’économie 
nationale et à l’intégrité du 
commerce légal.
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